
GROUPE CSL

RAPPORT DE DÉVELOPPEMENT
DURABLE 2013



Conformément à son objectif fondamental de mener ses activités selon les normes de responsa-
bilité sociale les plus élevées, CSL présente son premier Rapport de développement durable. Cette 
publication annuelle, qui remplace le Rapport environnemental de CSL, publié pour la première 
fois en 2008 pour rendre compte de la performance environnementale de l’entreprise, marque 
une évolution par rapport à celui-ci.

Tout en maintenant le processus rigoureux de mesure et d’information environnementales des 
rapports environnementaux qui l’ont précédé, le Rapport de développement durable a une por-
tée plus large et vise à témoigner en toute transparence de l’engagement de CSL en faveur de la 
sécurité, d’une conduite éthique, d’un milieu de travail positif, d’une valorisation des employés 
et des collectivités ainsi que de la meilleure valeur pour les clients. CSL croit que toute entreprise 
socialement responsable doit dépasser les exigences de conformité dans ces domaines et cher-
cher constamment à être meilleure, plus sécuritaire, plus verte, plus propre et plus intelligente.

Pour plus de renseignements au sujet des programmes de développement durable et de respon-
sabilité sociale de CSL, nous vous invitons à visiter le www.cslships.com.

À PROPOS DE CE RAPPORT

Photo de couverture : Le CSL Tacoma, un autodéchargeur Panamax 
de la Classe Trillium, naviguant au large de la Colombie-Britannique. 

Photo par : Dave Roels
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En décembre 2013, à Sept-Îles, au Québec, le CSL Spirit effectuait le premier chargement historique 
d’un transporteur de vrac sec de la classe Chinamax dans des eaux nord-américaines.
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L’année 2013 a marqué un jalon mémorable, CSL ayant célébré son patrimoine 
centenaire et lancé des changements d’envergure pour son deuxième siècle 
d’existence. Symboles de cette transition, ses nouveaux navires de la Classe 
Trillium inaugurent une ère nouvelle de transport maritime durable et s’ins-
crivent dans la grande tradition de service à la clientèle et de performance 
de CSL. Notre défi Keep on Steamin a par ailleurs incité nos employés à sou-
ligner notre centenaire en redonnant aux collectivités où CSL est présente.  

Disposant d’actifs durables, notre entreprise aborde le changement avec pru-
dence. Ainsi, lorsque CSL investit dans des initiatives porteuses d’avenir, elle 
se tourne vers les technologies les plus avancées et éprouvées en matière de 
sécurité, d’environnement et de valeur pour les clients. La même clairvoyance 
caractérise nos programmes aux employés et notre culture d’entreprise.

CSL est soucieuse de ses responsabilités citoyennes et environnementales et 
reconnaît la nécessité d’être un chef de file de la communauté mondiale du 
transport maritime. C’est pourquoi elle a élargi son programme de mesure 
de la performance lancé en 2008 avec son Rapport environnemental en 
faisant état de ses autres champs d’activités dans un rapport de dévelop-
pement durable plus complet. Bien que désormais répandu dans plusieurs 
industries, ce type de rapport représente un concept relativement nouveau 
dans le monde maritime et est particulièrement inédit dans le cas des socié-
tés de transport privées.

À CSL, nous croyons que nous devons assurer nos employés, nos clients et 
les collectivités et écosystèmes où nous sommes présents que nous agissons 
de manière transparente, éthique et respectueuse de la sécurité et de l’envi-
ronnement. Pour témoigner de notre amélioration continue à ces chapitres, 
nos rapports annuels rendront compte de la progression de notre démarche 
pour dépasser les attentes de nos nombreux interlocuteurs.

La préparation du premier Rapport de développement durable de CSL nous 
a permis de vérifier nos hypothèses et d’être plus conscients de nos forces 
et faiblesses. Durant la prochaine année, nous dévoilerons nos résultats à 
nos employés et les encouragerons à promouvoir activement l’excellence et 
le changement positif à CSL. Nous nous associerons aussi à nos partenaires 
pour valoriser des politiques publiques rationnelles qui favorisent le trans-
port durable ainsi que des chances de réussite égales dans une industrie  
du transport maritime en plein essor.

Les employés de CSL sont inspirés par la longue tradition de créativité de 
l’entreprise dans un contexte de rapide évolution des climats d’affaires et 
d’exploitation. Même si CSL est aujourd’hui le principal propriétaire et exploi-
tant de navires autodéchargeurs au monde et un joueur de premier plan du 
secteur du transbordement à haute capacité, elle a déjà eu des navires de 
passagers et de caissage et des vraquiers sur les Grands Lacs.

Aujourd’hui, le grand défi qui touche le cadre d’exploitation est réglemen-
taire. Seuls les transporteurs les plus proactifs pourront garder une longueur 
d’avance sur les nouveaux règlements et nouvelles attentes auxquels sera 
soumise notre industrie. CSL est et restera un promoteur vigoureux de déci-
sions rationnelles et de mesures de transition posées, mais elle continuera 
d’évoluer et de s’adapter afin d’être un chef de file de la révolution verte de 
l’industrie du transport maritime. Ce rapport fait état des mesures que nous 
lançons maintenant pour préparer l’avenir.

MESSAGE DU CHEF DE LA DIRECTION 

ROD JONES
Président et chef de la direction 

Groupe CSL
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VUE D’ENSEMBLE DE L’ENTREPRISE
CSL, qui a été fondée en 1845, est une société canadienne à caractère privé 
qui a son siège social à Montréal, au Québec, et qui exerce des activités 
commerciales partout dans le monde.

Par le truchement de ses six grandes divisions d’exploitation, l’entreprise 
possède et exploite une flotte hautement diversifiée de navires autodéchar-
geurs, de transbordeurs et de vraquiers.

CSL EN BREF

CSL Africa

CSL Europe

CSL Americas

CSL Canada

VANCOUVER

BEVERLY

STONEY CREEK

MONTRÉAL

HALIFAX

WINDSOR

BERGEN

WINNIPEG
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GOUVERNANCE
 La bonne gouvernance est un élément essen-
tiel de la culture d’entreprise de CSL. Elle 
s’appuie sur un système complet d’inten-
dance et de responsabilisation qui répond à 
la totalité des exigences, règles, règlements 
et politiques en vigueur.

Le conseil d’administration de CSL encadre 
les affaires commerciales et la gestion de l’en-
treprise, en particulier dans des domaines 
comme la gouvernance, la planification straté-
gique, la gestion du risque, la planification de 
la relève et la divulgation de renseignements. 
Le conseil délègue la gestion quotidienne 
de l’entreprise au président et chef de la 
direction ainsi qu’à la haute direction. C’est 
cependant à lui qu’il incombe d’autoriser les 
grandes dépenses en capital, le financement 
par emprunts et capitaux propres et les acqui-
sitions et dessaisissements.

Le conseil s’acquitte de ses responsabilités 
par le truchement de ses comités :

›› Comité de la vérification

›› Comité des nominations et de  
la gouvernance

›› Comité de la durabilité

›› Comité des ressources humaines

Administrateurs

   �David R. Beatty  
Nommé le 25 août 2003

   �Jacques Bougie 
Nommé le 1er décembre 2008

   �Lone Fonss Schrøder 
Nommé le 21 septembre 2011

   �Meredith H. (Sam) Hayes 
Nommé le 6 mai 1992

   �Rod Jones 
Nommé le 12 avril 2000

   �William (Bill) Linton 
Nommé le 16 décembre 2013

   �Greg Maddison 
Nommé le 18 août 2005

   �Paul W. J. Martin 
Nommé le 1er janvier 2005

   �R. James E. Martin 
Nommé le 1er janvier 2005

   �David W. J. Martin 
Nommé le 1er janvier 2005

   �David A. Tarr 
Nommé le 12 avril 2007

CSL est un fournisseur majeur de services de manutention et de 
livraison maritimes de vrac solide et le plus important propriétaire 
et exploitant d’autodéchargeurs au monde. L’entreprise exploite 
actuellement une flotte de 65 bâtiments, soit 46 autodéchargeurs, 
11 transbordeurs et huit vraquiers. Elle est également un chef de file 
du transbordement à haut rendement.

Durant l’exercice terminé le 31 mars 2013, CSL a transporté plus de 
76 millions de tonnes de produits solides en vrac pour ses clients, 
dont des granulats, du ciment, du charbon, du gypse, du minerai 
de fer, du sel et du blé. Environ 90 % des recettes de CSL sont liées 
à des contrats à long terme avec des clients, dont la durée est d’un 
an à 20 ans.

CSL Asia

CSL Australia

AUTODÉCHARGEURS

AUTODÉCHARGEURS DE CLASSE TRILLIUM

VRAQUIERS

TRANSBORDEURS

VRAQUIERS DE CLASSE TRILLIUM

BUREAUX

SYDNEY 

SINGAPOUR

JAKARTA
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Pour CSL, la santé et la sécurité des équipages, des employés et de toute 
personne directement liée à ses activités passent avant tout. Dans le cadre 
du programme SafePartners, l’entreprise instaure une culture de la sécu-
rité durable dans toutes ses unités, où chacun prend en charge sa propre 
sécurité et celle de ses collègues. Par la formation, le partage des pratiques 
d’excellence, l’élimination des dangers dans le cadre d’un apprentissage 
commun et le maintien d’un dialogue franc sur le sujet, CSL et ses divisions 
s’efforcent constamment de rehausser la sécurité des milieux de travail à 
bord des navires et à terre.

SAFEPARTNERS SE MONDIALISE
Le programme SafePartners, lancé en 2011 par Canada Steamship Lines 
en collaboration avec le gestionnaire de navires V.Ships, vise à hisser les 
programmes de sécurité de CSL à un niveau supérieur. Cette initiative de 
« sécurité pour les équipages par les équipages » reconnaît que les marins 
sont les mieux placés pour comprendre et mesurer l’importance de la sécu-
rité des opérations. CSL reconnaît aussi que pour être efficace, SafePartners 
doit être adapté à chaque division partout dans le monde et ainsi épouser 
les divers codes culturels et linguistiques des marins.

Ce programme, qui vise à améliorer et à promouvoir la sécurité et l’hygiène 
au travail, regroupe les membres d’équipage, la direction, les partenaires et 
les syndicats dans une démarche unique, coopérative et proactive. En 2013, 
il a été élargi aux flottes de CSL Americas, CSL Australia, CSL Asia et CSL 
Europe et aura été entièrement déployé en 2014.

En responsabilisant ceux qui sont aux premières lignes des opérations 
maritimes, SafePartners favorise une culture de la sécurité fondée sur la 
coopération, qui produit des changements véritables et des solutions prag-
matiques. Ses principales caractéristiques sont les suivantes :

1.	SafePartners a été conçu pour mettre à contribution tous les intervenants 
concernés : membres d’équipage sans titres professionnels, officiers et 
équipes de direction du bureau. Ce sont les gens à bord des navires qui 
sont les mieux placés pour constater les risques liés aux opérations. Ce 
sont eux aussi, qui peuvent le mieux déterminer et implanter les mesures 
de contrôle et les solutions en vue d’atténuer ces risques.

2.	SafePartners intègre des éléments regroupés en cinq piliers : les gens, 
les procédures, les communications, les actifs et la formation.

3.	SafePartners est un programme à long terme conçu pour faire progresser 
la culture de la sécurité dans toutes les sphères de l’entreprise.

Depuis le lancement du programme, plus de 100 points prioritaires ont été 
établis et menés à terme. Parmi les principales réalisations, mentionnons 
l’adoption d’un équipement de protection individuelle amélioré et unifor-
misé, des cours de formation en sécurité et des exercices pour les équipages 
ainsi que la nomination d’agents de sécurité.

FORMATION EN SÉCURITÉ

Le programme SafePartners habilite les équipages et employés à être res-
ponsables de la sécurité de leur milieu de travail et à réduire les risques. L’un 
de ses éléments clés à cet égard est un programme de formation efficace 
et complet qui procure aux équipages et employés les moyens nécessaires 
pour être des ambassadeurs compétents et qualifiés de la sécurité.

LA SÉCURITÉ AVANT TOUT

« Le maintien de liens solides et de 

communications ouvertes avec nos 

marins est un facteur important de 

la sécurité d’exploitation des navires 

de CSL. Bâtir la confiance entre le 

personnel à terre et à bord contribue 

à raffermir notre démarche d’“équipe 

unique”. »

RICHARD IRVINE
Gestionnaire, Sécurité

CSL Australia

RECONNAÎTRE L’EXCELLENCE

La reconnaissance des accomplissements 
et du leadership en sécurité fait partie de 
la philosophie de CSL. Chaque année, le 
Prix de sécurité SafePartners est remis aux 
navires ayant atteint le nombre requis de 
jours sans incident avec perte de temps. 
Ces navires reçoivent le fanion du prix pen-
dant la saison de navigation et ils doivent 
le retirer si un incident avec perte de temps 
se produit. Ce prix est également présenté 
chaque année aux marins ayant fait preuve 
d’une conduite et d’un leadership excep-
tionnels durant l’année précédente.

Pourcentage de membres d’équipage 
permanents de Canada Steamship 
Lines ayant suivi une formation en 
sécurité en 2013.

60%
PLUS
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Dans le cadre du déploiement de SafePartners partout dans le monde, une 
grande importance est accordée à la formation en sécurité des membres d’équi-
page à tous les échelons et sur tous les aspects : orientation des élèves-officiers, 
formation des chefs de cuisine, recherche et sauvetage en espaces clos, ges-
tion des risques, verrouillage-étiquetage, enquêtes sur des incidents et autres.

CADRE DE SÉCURITÉ INCENDIE POUR LES AUTODÉCHARGEURS
En octobre 2010, CSL et des membres de la communauté mondiale des 
exploitants de vraquiers autodéchargeurs se réunissaient pour créer le 
Groupe de travail sur la sécurité des autodéchargeurs. Deux ans plus tard, 
en août 2013, celui-ci présentait un document de travail à la Bahamas Mari-
time Authority afin de promouvoir l’adoption d’un cadre fondé sur l’industrie 
établissant les procédures et les initiatives susceptibles d’améliorer la détec-
tion et l’extinction des incendies à bord des autodéchargeurs.

Le groupe s’est engagé à faire des recherches et à investir dans les techno-
logies de détection et d’extinction les mieux adaptées au milieu hostile des 
autodéchargeurs. Par la coopération, il utilise son savoir-faire collectif pour 
étudier des solutions à partir d’essais en laboratoire et de projets-pilotes. 
Avec la Bahamas Maritime Authority, il continuera de se concerter pour : 

›› examiner et améliorer la détection à bord des autodéchargeurs;

›› élaborer un cadre de confinement et d’extinction pour la marchandise;

›› partager des pratiques d’excellence et promouvoir la sécurité à bord.

NOS ENGAGEMENTS NOS PROGRÈS EN 2013 NOS AMBITIONS

Zéro blessure ou accident.

Implanter une culture de la sécurité 
de calibre mondial partout à CSL.

Améliorer la santé et la sécurité au 
travail à bord et à terre.

Réduire le taux de fréquence des 
blessures et accidents invalidants.

Développer et implanter des straté-
gies de sécurité à l'échelle mondiale.

Améliorer la communication et 
la collaboration entre divisions en 
matière de sécurité.

Réduire les risques liés aux nouveaux 
navires.

Évaluer et améliorer les procédures 
d’exploitation normalisées, la décla-
ration des incidents et les enquêtes.

Promouvoir la sécurité dans l’indus-
trie du transport maritime. 

Le programme SafePartners a été 
présenté et adopté par toutes les 
divisions de CSL. 

Une série de séances de discus-
sions ouvertes a été menée partout 
au sein de CSL pour favoriser un dia-
logue ouvert et constructif entre les 
membres d’équipage et la direction.

Des formations en sécurité et 
des exercices ont eu lieu pour les 
membres d’équipage de CSL à 
l’échelle de la flotte.

Implanter le programme SafePart
ners dans toutes les divisions.

Explorer, tester et implanter des 
technologies et méthodes pour 
améliorer la sécurité des navires.

Améliorer les outils d’enquête, d’in-
formation et de communication.

Améliorer l’échange d’expertise et 
de ressources entre les divisions.

Implanter rigoureusement les pra-
tiques d’excellence et les leçons 
retenues.

Établir des balises pour mesurer la 
performance de sécurité.

Continuer de promouvoir une 
norme de sécurité mondiale pour 
les autodéchargeurs dans le cadre 
du Groupe de travail.

RÉDUIRE L’ERREUR HUMAINE

Le programme de formation sur la gestion 
de la dimension humaine et du leadership 
(formation HELM) vise à éduquer les équi-
pages sur les limites de la performance 
humaine. Ceux qui le suivent acquièrent 
une compréhension des erreurs cognitives 
et de la façon dont les facteurs de stress, 
tels la fatigue, l’urgence et la surcharge de 
travail contribuent  à l’occurrence d’erreurs. 
Les marins et surintendants y assistent 
ensemble, ce qui est un gage important 
de réussite pour ce genre de formation. On 
y cherche à comprendre les concepts liés 
aux facteurs humains ainsi que l’influence 
des mesures de gestion sur le rendement.
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DURABILITÉ ENVIRONNEMENTALE: AMÉLIORER  
« LA MANIÈRE DE FAIRE LES CHOSES »

Depuis les tout débuts du programme de développement durable de CSL, 
la conscience et la responsabilité environnementales imprègnent tous les 
aspects de ses activités. Rendre celles-ci plus vertes est, sans compromis, 
« la manière de faire les choses ». Qu’il s’agisse de la conception et de la 
construction d’un navire, de l’exploitation de la flotte, de la chaîne logistique, 
de la promotion de nouvelles lignes ou d’un projet de service de transport 
industriel, l’environnement joue un rôle fondamental dans toute initiative.

Au cours des dernières années, chaque division de CSL a fait des progrès 
remarquables en vue de réduire son empreinte et d’améliorer sa performance 
énergétique. L’intendance environnementale est d’ailleurs devenue un pro-
longement naturel de la conscience collective de l’entreprise et a mené à 
l’établissement, à l’échelle du Groupe, d’objectifs et de projets adaptés aux 
réalités distinctes de chaque division.

UNE DÉMARCHE MONDIALEMENT CONCERTÉE
C’est en 2008 que CSL a fait état pour la première fois de ses buts et résultats 
environnementaux annuels, s’engageant à démontrer sa responsabilité et 
sa transparence et à favoriser dans ses rangs et partout dans le monde une 
culture plus verte. En raison des particularités régionales des divisions et 
des spécifications différentes de leurs navires et systèmes, l’établissement 
d’un processus de déclaration et de mesure à l’échelle du Groupe a été  
difficile et, dans certains cas, impossible. 

Néanmoins, plusieurs enjeux locaux sont communs à toutes les divisions. 
Les défis universels, notamment les changements climatiques, exigent une 
démarche concertée et des macro-solutions, alors que les solutions aux 
enjeux propres aux régions ont avantage à être adaptées à celles-ci. 

Reconnaissant que sa gestion environnementale exige des stratégies à la fois 
divisionnaires et globales, CSL adopte une démarche mondialement concertée  
qui tient compte des particularités opérationnelles et réglementaires de 
chaque région où elle est présente. Et après six années d’un processus de 
déclaration propre à chacune, elle met en œuvre une démarche intégrée de 
mesure de la performance.

MESURE UNIFORMISÉE DE LA PERFORMANCE PARTOUT DANS 

LE MONDE
L’entreprise a adhéré à l’Alliance verte – le programme ultime de réduction 
de l’empreinte – pour asseoir une nouvelle démarche environnementale 
globale. Ainsi, chaque division sera notée selon un profil commun afin  
d’assurer l’uniformité et la continuité de la mesure des réussites et des 
aspects à améliorer. En 2013, Canada Steamship Lines a affiché une note 
exceptionnelle de 4,57/5 et CSL Americas a obtenu une note respectable de 
2,3/5 pour une première année de participation. Les critères de l’Alliance 
verte seront intégrés aux programmes de toutes les divisions de CSL d’ici 
les deux prochaines années.

Avant la fin de 2014, chaque division sera encadrée par un Comité environne-
mental divisionnaire interne (CEDI). Pendant que chaque CEDI continuera 
à suivre les résultats et les enjeux locaux, les enjeux mondiaux seront gérés 
selon une vision et une stratégie communes claires. Le modèle ISO 14001, le 
système de gestion environnementale le plus reconnu au monde, sera adopté 
dans toutes les divisions pour assurer une démarche générale uniforme.

CLAUDE DUMAIS
Vice-président, Opérations  

techniques et Environnement

Groupe CSL

« En associant l’esprit d’entreprise 

de CSL et son engagement vis-à-vis 

des collectivités avec la structure 

ISO 14001, d’autres processus de 

comparaison et d’orientation et 

l’adoption généralisée du programme 

de l’Alliance verte, nous avons 

les bons outils : une vision et un 

plan communs et une démarche 

d’amélioration continue de notre 

performance environnementale. » 

ÉVALUER L’INDUSTRIE DU 
TRANSPORT MARITIME

Au cours des quatre dernières années, 
l’industrie maritime a commandé des 
études inédites qui se sont traduites 
par un profil complet de la perfor-
mance de tout le réseau binational des 
Grands Lacs et de la Voie maritime du 
Saint-Laurent. Le Groupe CSL y a joué 
un rôle clé, fournissant des données 
financières et opérationnelles confiden-
tielles sur sa flotte. L’étude permettra 
aussi de produire une mesure com-
parative de la performance future de 
l’industrie.
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C’est ainsi que des systèmes plus rigoureux seront instaurés pour le partage 
de l’information et l’uniformisation de la mesure et de la déclaration des 
données. L’établissement de pratiques exemplaires pour le Groupe facilitera 
la formation réciproque à l’échelle du monde et permettra des stratégies 
hautement efficaces de protection de l’environnement.

UNE VISION CLAIRE
Au cours de la dernière année, CSL a analysé son programme de dévelop-
pement durable par rapport à ceux d’autres sociétés maritimes, dont des 
entreprises prestigieuses de transport transocéanique et à courte distance.  
Le processus a fait ressortir son leadership environnemental, mais aussi la 
nécessité importante de communiquer ses réalisations auprès des clients, 
employés et interlocuteurs. 

C’est ce processus qui a ouvert la voie au « Rapport de développement 
durable », dans lequel le développement durable est désormais un concept 
plus inclusif. Dans le cas de la performance environnementale, CSL a décidé 
de transformer sa mesure de performance « divisionnaire » traditionnelle 
en une démarche à l’échelle du Groupe assortie de buts élevés et de pro-
grès continus.

Parmi les objectifs de développement durable à long terme de CSL,  
mentionnons les suivants :

›› Mettre en place un système de gestion environnementale ISO 14001 
dans toutes les divisions au cours des deux prochaines années;

›› Implanter la certification Alliance verte dans toutes les divisions d’ici 
deux ans et afficher une note de 4/5 pour toutes les divisions d’ici 
quatre ans;

›› Réduire les émissions de GES par tonne-mille à l’échelle du Groupe 
de 15 % d’ici cinq ans en utilisant 2012 comme année de référence;

›› Compléter au moins un projet de R. et D. ou de démonstration du 
Groupe à chacune des cinq prochaines années;

›› Raffermir la durabilité de la chaîne d’approvisionnement à l’échelle de 
la flotte par le recours à des fournisseurs et entrepreneurs plus verts;

›› S’engager à déclarer des résultats vérifiés par une tierce partie;

›› Être reconnue comme un chef de file du développement durable 
dans le secteur du transport à courte distance;

›› Renforcer les programmes de participation des employés et les 
communications.  

KIRK JONES
Vice-président,  

Développement durable,  
affaires industrielles  
et gouvernementales

Groupe CSL

« En instaurant une culture, une 

norme et une stratégie d’amélioration 

continue de notre per formance 

environnementale, nous cherchons 

à unir nos ef forts à ceux de nos 

par tenaires des communautés 

du transpor t maritime et de 

l’environnement afin de relever les 

nombreux défis liés à l’environnement 

marin, comme l’amélioration des 

habitats des mammifères marins, la 

baisse des niveaux d’eau, la réduction 

du bruit sous-marin et autres. »

Rt. Hon. Paul E. Martin prend une cargaison à Sechelt en Colombie-Britannique.
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Selon un rapport commandé par CSL, dévoilé en septembre 2013 et intitulé 
Define, Defend and Promote, l’importance du transport maritime à courte dis-
tance à l’égard du commerce mondial et de la circulation efficace des biens 
et services d’un pays n’est pas pleinement mise en valeur. Non seulement ce 
mode de transport est-il essentiel à la stratégie industrielle d’un pays – que ce 
soit à l’intérieur de ses frontières ou dans le cadre d’une infrastructure régionale 
d’importation-exportation – mais il joue également un rôle clé dans la réduction 
des émissions de gaz à effet de serre et des problèmes de congestion.

La plupart des consommateurs et décideurs qui ne font pas partie du monde 
du transport maritime ne savent pas où sont transportés les produits d’usage 
courant tels le gypse pour les cloisons sèches ou les granulats pour le béton. 
Ces marchandises en vrac sont souvent livrées sur des routes de naviga-
tion à courte distance. Contrairement à leurs cousins transocéaniques, les 
navires à courte distance longent en général les côtes et parcourent rare-
ment de grandes distances océaniques. Ils sont également en concurrence 
directe avec des modes de transport moins efficaces, comme le transport 
routier ou ferroviaire, qui peuvent aussi acheminer de fortes charges, mais 
qui polluent davantage et nécessitent plus de carburant.

TRANSPORT À COURTE DISTANCE : PROGRÈS

DAVID MARTIN
Président, Comité de la durabilité

de CSL 

« Malgré une présence mondiale 

fondée sur la circulation de quelque 

16 000 navires, le transport maritime 

à courte distance est souvent négligé 

par l’OMI et les gouvernements 

partout dans le monde en tant que 

facteur important du bien-être social, 

économique et environnemental des 

nations. Lorsque les intérêts des sociétés 

de transport océanique étouffent les 

voix des représentants du transport 

à courte distance, il en résulte la 

promotion involontaire de l’adoption 

du transport ferroviaire ou routier, avec 

toutes les conséquences négatives que 

cela comporte. Le temps est désormais 

venu pour le secteur du transport à 

courte distance de parler d’une seule 

voix et de faire des démarches auprès 

des organisations internationales et 

législatives af in de faire adopter des 

politiques publiques rationnelles qui 

favoriseront un transport de marchandises 

écologique, socialement responsable et 

concurrentiel. »

RENDEMENT ÉNERGÉTIQUE COMPARATIF DE LA FLOTTE DE 
CANADA STEAMSHIP LINES — VRAQUIERS

0,0

0
MARITIME

50 100 150 200 250 300 350 400

129,7 259,5

Rendement énergétique (CTM/gal US)

369,2 518,9 648,6 778,4 908,1 1 037,8

Rendement énergétique (CTK/litre)

Avantage maritime relatif 704 %

L'arrivée du Whitefish Bay à Montréal, Québec.
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Sauf exceptions, la plupart des conventions internationales et règlements 
intérieurs ne reconnaissent pas les aspects uniques du transport à courte dis-
tance. L’exclusion de ce mode de transport des documents législatifs comme 
la Convention sur la gestion des eaux de ballast et la Zone de contrôle des 
émissions de l’Amérique du Nord (toutes deux intégrées à la Convention 
internationale pour la prévention de la pollution par les navires) peut avoir 
des incidences sur le transport à courte distance et nuire à la mise en œuvre 
des améliorations environnementales qu’ils visent. 

Produit par le Research and Traffic Group, le rapport intitulé Define, Defend 
and Promote démontre la pertinence économique du secteur du transport 
maritime à courte distance et analyse ses paramètres d’exploitation uniques 
ainsi que ses avantages environnementaux et économiques. 

Le document recommande cinq actions immédiates pour promouvoir le 
transport à courte distance, assurer l’élaboration de politiques rationnelles 
et la négociation de conventions, de même qu’éduquer les décideurs quant 
aux impacts de cette industrie.

RENDEMENT ÉNERGÉTIQUE COMPARATIF DE LA FLOTTE DE 
CSL AMERICAS — PANAMAX

0,0

0 50 100 150 200 250 300 350 400

130 259

Rendement énergétique (CTM/gal US)

389 519 649 778 908 1 038

450

1 167

500
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Avantage maritime relatif    Côte est 1 071 %     Côte ouest 764 %    

DEFINE, DEFEND AND PROMOTE 
RECOMMANDATIONS DU RAPPORT

	 L’Organisation maritime internatio-
nale (OMI) devrait établir une définition 
commune du transport maritime à 
courte distance afin de mieux cibler et 
regrouper les intérêts du secteur.

	 L’OMI devrait instaurer un méca-
nisme pour évaluer et protéger le 
transport maritime à courte distance 
avant l’adoption des conventions inter-
nationales qui pourraient inclure ce 
secteur.  Cette industrie doit être consul-
tée par les gouvernements nationaux.

	 On doit mettre au point un méca-
nisme pour faire valoir les intérêts de ce 
mode de transport auprès de l’OMI, en 
sus de la représentation administrative.

	 Les pays effectuant du transport à 
courte distance devraient implanter une 
politique de défense de ce mode de trans-
port intérieur au moment de l’adoption 
des conventions internationales et des 
règlements nationaux subséquents. 

 	 Les associations nationales de trans-
port maritime doivent faire un meilleur 
travail en vue de fournir des données 
pertinentes aux gouvernements, afin 
que ces données soient mise à jour en 
fonction de la valeur pleine et entière de 
la promotion du secteur du transport 
à courte distance et permettent d’évi-
ter les conséquences involontaires de  
l'application sans modification de règles 
transocéaniques à ce secteur.

On peut télécharger Define, Defend and  
Promote au CSLships.com 

4

5

3

2

1
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CSL reconnaît que le carburant que consomment ses navires contribue 
aux émissions atmosphériques pouvant avoir des effets sur l’air que nous  
respirons et sur le climat. Nous admettons notre responsabilité à cet égard 
et avons adopté des stratégies et des mesures afin d’atténuer ces impacts. 
En 2013, CSL a mis en place divers systèmes, programmes et politiques pour 
abaisser la teneur en soufre du carburant, réduire les émissions atmosphé-
riques nuisibles et améliorer l’efficacité. Elle a aussi milité pour des politiques 
publiques rationnelles d’adoption progressive de mazout à faible teneur en 
soufre dans l’industrie maritime en Amérique du Nord.

CALCUL DE LA MOYENNE D’ÉMISSIONS DE LA FLOTTE	
Le programme de calcul de la moyenne d’émissions de la flotte de CSL, 
implanté en 2012, s’appuie sur un plan décennal de réduction des émissions 
d’oxyde de soufre sur les Grands Lacs et la Voie maritime du Saint-Laurent. 
Après un an d’application de ce plan, les navires de CSL affichent une 
teneur en soufre de 0,87 % en masse. Globalement, les navires de CSL ont 
consommé des carburants dont la teneur en soufre moyenne était de 1,3 % 
en masse, ce qui est bien inférieur à la limite internationale fixée à 3,5 %.  

EFFICACITÉ ET RÉDUCTION DE LA CONSOMMATION DE  
COMBUSTIBLE À BORD DES NAVIRES
Par un routage météorologique de pointe, des systèmes perfectionnés de 
gestion du combustible ou de la recherche-développement novatrice, CSL 
cherche à améliorer ses processus, équipements et pratiques afin de mini-
miser ses émissions. À Canada Steamship Lines, on a installé un nouveau 
système d’épuration des gaz d’échappement à bord du Spruceglen, ce qui 
a entraîné une réduction de 15 % des émissions de NOX. En Europe, deux 
navires ont été dotés d’un système d’épuration Icon Research, et CSL Australia  
a recouru à une technologie semblable pour le Goliath et le CSL Brisbane. 
On a ainsi enregistré une baisse de 12,3 % de la consommation de mazout 
pour l’ensemble de la flotte de CSL. 

LE GNL SUR LE RADAR
Dans le contexte de la montée des prix du combustible et de l’imminence 
de nouveaux règlements environnementaux, CSL explore le recours au gaz 
naturel liquéfié (GNL) comme combustible de remplacement. Le GNL, qui 
permettrait une réduction des émissions de CO2 pouvant atteindre 30 % par 
rapport aux combustibles marins classiques, peut réduire suffisamment les 
émissions de SOX et de NOX pour répondre aux exigences de l’ECA.

INNOVER POUR UN AIR PLUS PUR
La recherche est importante pour abaisser les émissions. Le service des 
Opérations techniques de CSL explore, teste et implante constamment des 
technologies propres sur toute la flotte. En 2013, l’entreprise a élaboré et 
lancé une série de projets d’efficacité énergétique en vue de réduire de 1,5 % 
ses émissions de GES au cours des dix prochaines années.

1.	 �La chaleur des moteurs est récupérée et utilisée pour chauffer les locaux 
d’habitation et le système d’alimentation en eau à bord, pour traiter 
les hydrocarbures et pour préchauffer les génératrices de réserve. Cette 
initiative devrait entraîner une réduction annuelle de 1500 tonnes des 
émissions de GES. 

AMÉLIORER LA QUALITÉ DE L’AIR

BAISSE DE LA CONSOMMATION 
DE DIESEL À L’ÉCHELLE DE CSL

Les 4555 TM de diesel éco-
nomisées par les navires de CSL 
en 2013 pourraient alimenter  

1035 ménages pendant un an. 

1,36  % - Teneur en soufre moyenne 

du carburant dans toute la flotte de CSL, 

ce qui représente une baisse de 10 % 

depuis l’an dernier.

-10 %

13,5 %
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2.	�Des entraînements à fréquence variable pour les pompes de refroidis-
sement réduiront de 1200 tonnes les émissions mensuelles de GES.

3.	 �On procède actuellement au remplacement de vieux systèmes de chauf-
fage électrique à bord par des dispositifs à serpentin de vapeur dans 
le cas des navires utilisant les gaz d’échappement du moteur prin-
cipal pour produire de la vapeur. Ce procédé, qui devrait réduire de 
300 tonnes les émissions mensuelles de GES, est efficace aux plans 
de l’énergie et des coûts.

4.	�Le préchauffage du moteur principal à l’aide d’une petite pompe de 
circulation permet de disposer d’un système d’échange de chaleur 
plus efficace qui est appelé à réduire les émissions de GES de plus de 
250 tonnes par an.

5.	 �Le remplacement de pompes désuètes entraînera une baisse des émis-
sions de NOX et de GES et de la consommation de carburant.

UN NOUVEAU NAVIRE AMÉLIORE L’EFFICACITÉ GLOBALE
Dans le cadre d’un programme du ministère des Transports du Québec 
visant à soutenir les initiatives de réduction des émissions de GES, le Halifax,  
dernier navire à vapeur de CSL, a été retranché de la flotte et a été remplacé 
par le Baie St. Paul, un bâtiment de la Classe Trillium qui a commencé à 
naviguer en 2013. En 2013, une tierce partie a évalué la performance envi-
ronnementale du Baie St. Paul en conformité avec la norme ISO 14064-3 de 
l’ISO et a fait état d’améliorations importantes. Du 1er janvier au 31 décembre 
2013, le remplacement de navires s’est traduit directement par une baisse de 
16 231 tonnes des émissions de GES. La vérification effectuée était fondée 
sur les émissions de dioxyde de carbone, de méthane et d’oxyde d’azote à 
bord du Halifax et du Baie St. Paul ainsi que sur l’extraction, la production 
et le transport des combustibles fossiles consommés.

NOS ENGAGEMENTS NOS PROGRÈS EN 2013 NOS AMBITIONS

Réduire les GES de 1,5 % d'ici 10 ans.

Abaisser la consommation de 
mazout et de soutes. 

Réduire la teneur en soufre du car-
burant de 1,15 % pour toute la flotte.  

Réduire les émissions de GES, de 
NOX, de SOX et de particules.

Soutenir la recherche-développe-
ment sur les carburants nouveaux. 

Viser un niveau de 5 pour les indi-
cateurs suivants de l’Alliance verte : 
NOX, SOX et GES.

Réduire les impacts globaux de la 
navigation sur le climat.

Les émissions de GES ont été abais-
sées en moyenne de 1,62 % pour 
toute la flotte de CSL en 2013 par 
rapport à 2012.  

La mise en œuvre de technologies 
de rendement du carburant s’est  
traduite par une baisse de 12,3 % de 
la consommation de mazout pour 
toute la flotte de CSL.

La teneur en soufre moyenne du  
carburant a diminué de 10 % depuis 
l’an dernier pour se situer à 1,36 %.

Une série de projets d’efficacité  
énergétique ont été entrepris à 
l’échelle de la flotte.

Établir des balises à l’échelle de 
l’entreprise pour mesurer la perfor-
mance en fonction des indicateurs 
clés de l’Alliance verte.

Explorer, mettre à l’épreuve et 
implanter des technologies, des 
produits et des méthodes afin de 
maximiser les réductions de GES 
et la performance  en rendement 
du carburant.

« Depuis que l’équipe des GES de 

CSL a commencé à implanter des 

solutions techniques pour améliorer la 

performance environnementale il y a 

trois ans, nous avons constaté une forte 

baisse de la consommation de carburant 

et des émissions de GES. Les pratiques 

exemplaires et l’expertise mises en 

place dans une division sont partagées 

et implantées partout dans l’entreprise. 

On forme également les marins et 

officiers sur la manière d’optimiser la 

performance environnementale de nos 

opérations. »

GAÉTAN SIMARD
Spécialiste de l’efficacité de la flotte

Canada Steamship Lines



14 GROUPE CSL RAPPORT DE DÉVELOPPEMENT DURABLE 2013

CSL reconnaît le rôle important des sources d’eau dans le maintien de la 
diversité écologique et la régulation du climat. En tant qu’utilisatrice impor-
tante de ces sources d’eau, elle assume  sa responsabilité de préserver les 
habitats marins et les voies navigables fragiles qu’elle partage.  Qu’il s’agisse 
de partenariats scientifiques ou de la mise à l’essai de nouvelles technolo-
gies, CSL mène des programmes qui favorisent la présence d’un écosystème 
marin dynamique et biologiquement diversifié.

LE DILEMME DES EAUX DE BALLAST EN EAU DOUCE
Malgré les progrès accomplis dans le traitement des ballasts d’eau salée, 
un système de gestion efficace demeure nécessaire dans les eaux douces 
froides des Grands Lacs nord-américains. Il est en effet essentiel de trouver 
un moyen de prévenir la migration d’espèces envahissantes entre les lacs. 
C’est pourquoi, avec un groupe d’armateurs nord-américains, CSL s’efforce 
de trouver un dispositif qui fonctionnera. 

En 2013, CSL et l’Association des armateurs canadiens, en partenariat avec 
le ministère des Pêches et Océans (MPO) du Canada, ont complété une 
analyse biennale rigoureuse des migrations d’espèces aquatiques entre les 
lacs par les eaux de ballast. Des scientifiques du MPO ont visité des navires 
de CSL à dix occasions afin d’y procéder à des analyses d’eau de ballast. Au 
terme de la recherche, on a conclu que seules 30 des quelque 180 espèces 
connues dans les Grands Lacs ne s’étaient pas propagées dans chacun d’eux. 
Cinq de ces 30 espèces susciteraient des inquiétudes.

Compte tenu des résultats de l’étude, CSL a poursuivi des essais de  
filtrage perfectionnés sur le Richelieu afin de vérifier l’efficacité de prototypes 
de filtres destinés à réduire les risques de migration. Comme le signalent 
les scientifiques du MPO, ces filtres permettraient de réduire le captage  
d’espèces de quelque 50 % pour ce qui est du zooplancton, et d’environ 
60 % dans le cas du phytoplancton. De nouveaux tests seront donc néces-
saires pour déterminer si le filtrage a réduit de manière importante le risque 
de migration d’espèces envahissantes entre les lacs.

PROGRAMME D’ESSAI DE FILTRES
CSL et six autres transporteurs maritimes se sont joints à la Great Ships  
Initiative (GSI) en vue de mettre sur pied un programme d’essai de systèmes 
concurrentiels de filtration des eaux de ballast. L’initiative reconnaît les défis 
technologiques importants que doivent affronter les concepteurs de dis-
positifs de traitement des eaux de ballast s’ils veulent livrer un système en 
eau douce qui réponde aux normes rigoureuses de l’EPA, de l’Organisation 
maritime internationale (OMI) et de la garde côtière des États-Unis. Grâce 
au leadership et au soutien financier de CSL, huit systèmes de filtration diffé-
rents ont été testés à l’installation de pointe de GSI à Superior, au Wisconsin. 

La mise à l’essai appropriée de prototypes de filtres accélérera l’avancement 
de cette technologie et permettra aux armateurs de disposer des données 
nécessaires à une prise de décision éclairée et écologiquement responsable 
au moment de choisir un système.

RÉDUIRE LE BRUIT SOUS-MARIN
CSL Australia a étudié des solutions pouvant permettre de réduire les effets 
négatifs du bruit sous-marin causé par l’activité maritime. Le bruit ambiant 

PRÉSERVER LA BIODIVERSITÉ ET  
LES ÉCOSYSTÈMES

REMISE EN ÉTAT DU LITTORAL

Lors d’une forte tempête hivernale en 
décembre 2010, une barge de CSL s’est 
échouée sur la rive ouest de la baie de 
Sept-Îles après que le câble utilisé pour 
l’assujettir à un navire océanique se fut 
rompu. Malgré tous les efforts pos-
sibles de CSL pour atténuer les impacts 
environnementaux de la remise à flot 
de la barge, la nature même des opé-
rations que cela nécessitait a entraîné 
des dommages inévitables à l’habitat 
naturel local. 

CSL a fait appel à l’assistance et à 
l’expertise d’un établissement d’en-
seignement local afin de réparer les 
dommages environnementaux causés 
par l’opération. Le partenariat établi 
avec le Cégep de Baie-Comeau, un 
collège de la région, et lancé au début 
de 2012 s’est traduit par une réussite 
extraordinaire pour les étudiants parti-
cipants, pour CSL et, surtout, pour les 
écosystèmes de la baie de Sept-Îles. Un 
rapport d’étape et des recommanda-
tions en vue de nouveaux travaux de 
remise en état ont été soumis à CSL en 
juillet 2013. Outre l’objectif de ramener 
le plus possible l’habitat côtier à son 
état original, les étudiants se sont servi 
de ce projet pour explorer des méthodes 
avancées d’ingénierie végétale.
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produit par les sons à basse fréquence émis dans l’océan par les navires est 
particulièrement nuisible pour les baleines, qui sont dotées d’oreilles haute-
ment adaptées et produisent leurs propres sons à des gammes de fréquences 
semblables. Selon l’étude, la conception globale des systèmes de produc-
tion d’électricité et de propulsion peut amener une réduction importante du 
bruit sous-marin. C’est pourquoi CSL se penchera sur les technologies de 
réduction du bruit au moment de concevoir de nouveaux navires.

SOUTENIR LA RECHERCHE EN FAVEUR DE LA PROTECTION 

DES HABITATS MARINS
En 2012 et 2013, CSL a contribué à un projet de recherche du Fonds mon-
dial pour la nature (WWF) sur les Grands bancs de Terre-Neuve. Le projet 
visait à étudier l’interaction des baleines, des oiseaux aquatiques et des 
autres espèces marines dans l’un des milieux marins les plus écologique-
ment productifs au monde. Les résultats de cette étude aideront à protéger 
cet écosystème vierge, permettront de produire des données sur l’aména-
gement des espaces marins et stimuleront la reprise économique dans la 
région grâce à la pêche durable et à une gestion responsable des océans.

De même, en 2013, CSL a contribué à un projet du WWF visant à sensibiliser 
l’industrie des pêches aux prises secondaires inutiles. La capture acciden-
telle et la mortalité d’espèces non visées durant les activités de pêche sont 
considérées comme une menace pour la biodiversité marine partout dans 
le monde. Chaque année, 25 % des poissons récoltés seraient rejetés morts 
à la mer. Des baleines, tortues et autres animaux marins peuvent également 
être accrochés, piégés et empêtrés dans les matériels de pêche.

En appuyant cette initiative, CSL contribuera au développement d’une appli-
cation de dispositif mobile novatrice et d’un équipement expérimental qui 
aideront les pêcheurs à éviter les captures accessoires.

NOS ENGAGEMENTS NOS PROGRÈS EN 2013 NOS AMBITIONS

Investir dans des technologies 
visant à réduire les risques liés aux 
espèces envahissantes.

Soutenir la recherche pour réduire 
les impacts du transport maritime 
et protéger la vie et les habitats.

Soutenir des initiatives de remise en 
état des écosystèmes endommagés 
par le transport maritime.

Viser un niveau de 5 à l’échelle de 
l’entreprise pour l’indicateur relatif 
aux espèces aquatiques envahis-
santes de l’Alliance verte.

Prendre l’initiative de la protection 
et de la préservation de la biodiver-
sité et des écosystèmes marins.

CSL a participé à la Great Ships  
Initiative (GSI), un programme  
d’essai de systèmes de filtration 
d’eau de ballast. 

De nouveaux systèmes de traitement 
des eaux de ballast ont été évalués 
et testés.

On a étudié et évalué des solutions 
en vue de réduire l’impact du bruit 
sous-marin causé par les navires.

Un appui financier a été accordé aux 
études du WWF visant à protéger la 
biodiversité et les écosystèmes.

Explorer, mettre à l’essai et implanter  
des technologies, prototypes et 
systèmes en vue de minimiser 
l’introduction et la propagation 
d’espèces envahissantes par les 
eaux de ballast.

Continuer de rechercher des pos-
sibilités de réduire l’impact des 
opérations de CSL sur la biodiversité  
et les écosystèmes.

Établir des balises à l’échelle de 
l’entreprise pour mesurer la perfor-
mance en fonction des indicateurs 
clés de l’Alliance verte.

NIVEAUX D’EAU

Les changements climatiques causent 
un mouvement à la baisse des niveaux 
d’eaux sur les Grands Lacs, ce qui 
constitue une menace véritable pour les 
écosystèmes et l’économie. Pour mieux 
comprendre l’envergure et la portée du 
problème, CSL s’est associée à divers 
groupes afin de commander une étude 
indépendante sur cet enjeu. On prévoit 
que cette étude binationale confirmera 
la nécessité urgente pour les gouverne-
ments au Canada et aux États-Unis de 
consacrer des études et des investisse-
ments à des solutions d’infrastructures 
à long terme au problème.

70Nombre de systèmes de 
traitement des eaux de ballast exami-
nés en fonction des objectifs de CSL.
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La pollution et les déchets marins peuvent avoir des effets dévastateurs sur 
la biodiversité et les habitats. C’est pourquoi CSL a adopté des mesures 
proactives afin de minimiser les impacts de ses activités. Nous favorisons 
également la sensibilisation à l’écologie auprès de nos équipages et employés 
et nous les incitons à trouver des moyens nouveaux et novateurs d’éliminer 
toutes les formes de pollution et de réduire les déchets à bord des navires 
et dans les bureaux.

Les actions mises en œuvre par CSL en 2013 comprennent le remplacement 
des agents chimiques nuisibles des machines par des produits plus verts 
et l’installation de technologies de pointe en vue de réduire les déchets de 
même que les possibilités de déversement accidentel. En 2014, les divisions 
s’efforceront de faire progresser les objectifs de protection environnementale 
en utilisant des systèmes d’écumage de cale novateurs pour réduire le traite-
ment des eaux huileuses ainsi qu’en installant un système Alfa Lubrication 
pour abaisser de plus de 360 litres par an les déchets d’huile de lubrification.

Malheureusement, CSL a été confrontée à trois incidents de pollution en 
2013, au cours desquels 100 litres d’huile ont été rejetés dans le milieu 
marin. Ces incidents regrettables ont renforcé sa détermination d’améliorer 
et de resserrer ses pratiques d’exploitation et d’entretien afin de maintenir 
un objectif mondial de « zéro déversement ». Chaque incident a fait l’objet 
d’une enquête complète et un examen approfondi des procédures a été mené 
pour déterminer et instaurer les améliorations possibles.

RECYCLAGE DE NAVIRES
CSL recycle les navires ayant atteint la fin de leur durée de vie utile de la 
manière la plus responsable aux plans de l’environnement et de l’accep-
tabilité sociale. En 2013, l’entreprise a révisé sa politique de recyclage des 
navires de manière à ce que ce processus soit mené de façon responsable 
par des professionnels qualifiés qui se soucient avant tout de la sécurité des 
travailleurs, de la collectivité et de l’environnement. 

Au cours de l’année, le CSL Tiber et le CSL Bergen, de la flotte de CSL Europe, 
ont été recyclés à une installation turque entièrement conforme aux exigences 
internationales, y compris la Convention de Bâle de l’UE sur le contrôle des 
mouvements transfrontières de déchets dangereux et leur élimination, de 
même que le projet de convention de Hong Kong de l’OMI pour le recyclage 
sûr et écologique des navires. Le leadership de CSL Europe à ce chapitre 
a été reconnu par les pairs de l’industrie lors du Forum international 2013 
sur le recyclage vert, à Dubaï, où CSL avait été invitée à présenter sa posi-
tion sur le sujet. 

Pour le recyclage du CSL Cabo, de CSL Americas, CSL a mené un examen 
approfondi sur place de quatre installations chinoises de démantèlement de 
navires. On a noté les chantiers éventuels pour vérifier s’ils répondaient aux 
normes élevées de CSL avant de choisir l’installation appropriée.

GESTION DES DÉCHETS
Depuis l’entrée en vigueur de l’annexe V révisée de la convention MARPOL 
le 1er janvier 2013, tous les navires de CSL gérés par V.Ships sont entièrement 
conformes à ses nouvelles exigences, qui comprennent le maintien d’un plan 

RÉDUIRE LA POLLUTION ET LES DÉCHETS 
MARINS

FORMÉS POUR INTERVENIR

Le programme d’intervention en cas 
de déversement de CSL Asia, lancé en 
2013, comprend un protocole d’exercice 
conjoint et complet d’intervention en 
cas de déversement, coordonné avec 
V.Ships. Un exercice énergique d’in-
tervention conjointe d’urgence a été 
lancé dans les Amériques à l’aide du 
système de commandement des inter-
ventions d’un centre de commandement 
dynamique. L’exercice comprenait une 
formation détaillée sur l’intervention 
d’urgence relative à diverses facettes de 
l’organisation afin de préparer le mieux 
possible le personnel de bureau et les 
gestionnaires de V.Ships en prévision 
d’une urgence maritime majeure.

RECYCLAGE RESPONSABLE

Le recyclage du CSL Tiber et du CSL Ber-
gen a été complété dans un délai de six 
semaines de leur livraison à l’installation 
de recyclage turque. À des intervalles 
réguliers au cours du processus, V.Ships 
Istanbul a effectué des visites de sur-
veillance pour s’assurer que le plan de 
recyclage approuvé ainsi que les règles 
et règlements internationaux étaient 
respectés.
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de gestion des déchets et la tenue d’un registre pour chaque opération de 
rejet ou d’incinération complétée. Cela comprend les déchargements dans 
la mer, dans des installations de réception ou dans d’autres navires, ainsi 
que la perte accidentelle de déchets.

Il incombe au capitaine de faire en sorte que tous les membres de son équi-
page connaissent le Plan et les installations à bord destinées à minimiser, 
stocker, traiter et éliminer les déchets produits par le navire. La formation 
sur le Plan de gestion des déchets pour les membres d’équipage est dirigée  
par le capitaine en second à bord en vertu de l’article 3.7 du manuel de 
contrôle sanitaire de navire.

Selon l’annexe V, il est défendu de rejeter dans la mer des matières plastiques, 
des cordages synthétiques, des apparaux de pêche, des sacs de déchets en 
plastique, des cendres d’incinération, du clinker, de l’huile à friture, du bois 
de calage flottant, des matériaux de revêtement et d’emballage, du papier, 
des chiffons, du verre, du métal, des bouteilles, de la vaisselle et des déchets 
semblables.

Le processus de gestion des déchets sur les navires de Canada Steamship 
Lines dépasse les normes de l’annexe V. La division a atteint le niveau 5, soit 
le plus élevé, du programme de l’Alliance verte sur la gestion des déchets – 
nouvel indicateur environnemental pour 2013.

NOS ENGAGEMENTS NOS PROGRÈS EN 2013 NOS AMBITIONS

L’objectif est de zéro déversement.

Soutenir la recherche et le dévelop-
pement vue de réduire la pollution 
et les déchets marins.

Maintenir et mettre à l’essai des 
plans complets de réduction des 
impacts et d’intervention en cas 
d’incident.

Viser  l’amélioration de la gestion 
des déchets et le recyclage à bord 
des navires et dans les bureaux.

Atteindre un niveau de 5 à l’échelle 
de l’entreprise pour les indicateurs 
suivants de l’Alliance verte : rési-
dus de cargaison, eaux huileuses,  
gestion des déchets et prévention 
des déversements et des fuites.

Être un chef de file du recyclage res-
ponsable des navires.

Trois incidents de pollution ont été 
signalés, au cours desquels 100 litres 
d’huile ont été rejetés. Des mesures 
d’atténuation des impacts ont été 
prises immédiatement.

Un essai, sur trois navires, de pro-
duits chimiques verts reconnus par 
l’EPA a été entrepris pour remplacer 
les produits chimiques de la salle des 
moteurs.

Deux divisions ont mené des exercices 
d’intervention en cas de déversement.

Canada Steamship Lines a atteint le 
niveau 5 de l’indicateur de gestion 
des déchets de l’Alliance verte et le 
niveau 4 pour les résidus de car-
gaison et les eaux huileuses. CSL 
Americas a atteint le niveau 2 pour 
les eaux huileuses et le niveau 1 pour 
la gestion des déchets.

Trois navires ont été recyclés selon les 
règlements internationaux et la Poli-
tique de recyclage des navires de CSL.

À l’échelle de l’entreprise, établir 
des balises fondées sur les indica-
teurs de rendement de l’Alliance 
verte.

Prévoir des exercices réguliers 
d’intervention en cas d’urgence 
environnementale dans toutes les 
divisions.

Explorer, mettre à l’essai et implan-
ter des technologies, des produits 
et des méthodes afin de minimiser 
la pollution et les déchets marins.

Continuer d’éduquer les équipages 
et les employés sur le traitement, 
la manutention, la réutilisation, le 
recyclage et l’élimination respon-
sables des ordures et des déchets.

« La décision de mettre au rancart 

un navire n’est jamais facile et exige 

en général des mois d’analyse et de 

réflexion. La Politique de recyclage 

des navires de CSL compor te 

un ensemble rigoureux de lignes 

directrices visant à faire en sorte 

que les navires ayant atteint la fin de 

leur durée de vie utile soient recyclés 

d’une manière sûre et respectueuse 

de l’environnement. »

JIM HARDIE
Directeur, Opérations techniques

CSL Europe
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CSL continue de croître et il en va de même de sa responsabilité de proté-
ger l’environnement et de déterminer comment rendre le développement 
durable « plus durable ». En rupture avec le modèle maritime traditionnel 
de simple observation de la conformité, CSL favorise une démarche envi-
ronnementale visant des pratiques d’excellence fondées sur des buts unifiés 
et un processus complet de mesure de la performance.

Depuis plusieurs années, chacune de ses divisions établit des objectifs et 
se soumet à une évaluation de performance indépendante. Compte tenu de 
l’évolution de CSL, cette démarche a fait son temps et il nous faut trouver 
des méthodes plus énergiques afin de progresser en tant que groupe en 
misant sur des tactiques et des buts plus solides et cohérents. C’est pour-
quoi le Comité de la durabilité de CSL a adopté une démarche concertée à 
l’échelle mondiale, dont la pièce maîtresse est l’implantation du programme 
de l’Alliance verte dans toutes les divisions.

PROGRAMME DE L’ALLIANCE VERTE
L’Alliance verte est une initiative nord-américaine indépendante qui a pour 
objet d’établir des objectifs environnementaux à caractère volontaire ambi-
tieux qui dépassent largement les normes réglementaires. Le programme 
est encadré par un conseil exécutif qui est au diapason des tendances inter-
nationales et qui garde les normes de l’Alliance verte à jour et pertinentes.

L’organisme, qui a été fondé en 2007, établit des normes sévères assorties 
de balises rigoureuses et d’un processus de déclaration pertinent, ce qui 
plaît à CSL. Pierre d’assise de la stratégie de développement durable de 
CSL, le programme de l’Alliance verte favorisera une meilleure uniformisa-
tion de la performance environnementale. Dans ce cadre, chaque division 
sera désormais notée selon un profil commun pour assurer l’uniformité de 
l’effort et la continuité de la mesure des réussites et des aspects à améliorer.

ISO 14001
Depuis 2011, Canada Steamship Lines utilise le système de gestion envi-
ronnementale ISO 14001. Celui-ci comporte des outils et un cadre pour 
mesurer les impacts environnementaux et améliorer la performance et les 
économies. Le succès d’ISO 14001 au Canada a tracé la voie à la mise en 
œuvre graduelle sur plusieurs années du système à l’échelle de l’entreprise. 

L’adoption de ce système a permis de disposer d’une fonction de vérification 
et de mesure crédible, contribuant ainsi à coordonner les objectifs globaux 
et à raffermir notre capacité de concerter les efforts de nos diverses entités 
à l’échelle mondiale. Fondé sur des processus détaillés et sur la vérification, 
le système ISO procure une plateforme indépendante de vérification des 
données de performance que CSL soumet volontairement à l’Alliance verte.

GESTION ENVIRONNEMENTALE

STEPHEN BROOKS
Président

Chambre de commerce maritime

« Pour le développement durable de 

l’industrie, le secteur nord-américain du 

transport maritime agit. Les entreprises 

ont investi des milliards de dollars dans de 

nouveaux navires et dans des technologies 

vertes, réduisant leur consommation 

d’énergie et intégrant des pratiques 

plus rationnelles à chaque aspect de 

leurs opérations. D’ailleurs, dans le 

cadre du programme d’amélioration 

volontaire de l’Alliance verte, nos résultats 

environnementaux dépassent largement 

les exigences réglementaires. »

ALLIANCE VERTE

Les participants au programme de  
l’Alliance verte se sont engagés à réduire 
de manière constante leur empreinte 
environnementale. Chaque année, ils 
font une analyse comparative de leur 
performance environnementale selon 
le cadre détaillé de l’Alliance. Le pro-
cessus de certification est rigoureux et 
transparent et chaque participant doit 
enregistrer des améliorations mesu-
rables d’une année à l’autre. 
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PERFORMANCE DE CSL DANS LE CADRE DE L’ALLIANCE VERTE 

ENTRE 2008 ET 2013
Les résultats atteints à l’égard de l’Alliance verte pour 2013 témoignent 
des progrès constants de l’industrie du transport maritime et dépassent 
largement les exigences environnementales. La moyenne globale des par-
ticipants pour 2013 continue d’augmenter et atteint 3,1 sur une échelle de 
1 à 5. (Le niveau 1 correspond à la conformité réglementaire et le niveau 5 
démontre de l’excellence et du leadership.) Atteindre le niveau 3 est exigeant : 
les participants doivent faire une analyse comparative de leurs impacts envi-
ronnementaux et mettre en œuvre des pratiques d’excellence et des plans 
de gestion. Canada Steamship Lines a atteint un pointage exceptionnel de 
4,57, alors que CSL Americas, qui participait pour la première fois, a obtenu 
une note respectable de 2,12. 

NOS ENGAGEMENTS NOS PROGRÈS EN 2013 NOS AMBITIONS

Instaurer des processus et des  
pratiques permettant à CSL de 
réduire ses impacts et d’accroître 
son rendement d’exploitation.

Uniformiser le processus d’informa-
tion et de mesure environnementales 
par la mise en œuvre du programme 
de l’Alliance verte et du système ISO 
14001 à l’échelle de CSL.

Maintenir une performance exem-
plaire dans le cadre de l’Alliance verte.

Canada Steamship Lines a atteint 
une note globale de 4,57 dans le 
cadre de l’Alliance verte, sa meilleure 
performance jusqu’à maintenant.

CSL Americas a eu une première  
vérification dans le cadre du pro-
gramme de l’Alliance verte et a 
obtenu une note globale de 2,12. 

Une pré-planification est menée dans 
toutes les divisions de CSL pour pré-
senter et implanter le programme de 
l’Alliance verte et le système ISO 14001.

Avoir préparé l’implantation du 
programme de l’Alliance verte 
dans toutes les divisions de CSL 
d'ici 2016.

Implanter graduellement et sur plu-
sieurs années le système ISO 14001 
à l’échelle de l’entreprise d'ici 2016.

NIVEAUX ALLIANCE VERTE

DIVISIONS PARTICIPANTES

Canada Steamship Lines

CSL Americas
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LE PRIX GREEN FLAG

En 2013, CSL Americas a affiché une note 

de  100 %  de conformité volontaire 
au programme Green Flag du port de 
Long Beach, obtenant le prix Green Flag 
pour sa performance environnemen-
tale. Ce programme, qui est vérifié par 
la Marine Exchange of Southern California,  
permet une réduction annuelle de la 
pollution atmosphérique de plus de 
1000 tonnes dans la région de Long 
Beach. Il récompense les navires qui 
émettent moins d’émissions atmosphé-
riques en se déplaçant à basse vitesse sur 
les 40 milles nautiques que comporte 
l’entrée du port.

RÉSULTATS DE L'ALIANCE VERTE, 2008 À 2013
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CODE DE RESPONSABILITÉ D’ENTREPRISE
CSL s’est dotée d’un Code de responsabilité établissant les normes éthiques 
que tous ses employés sont tenus de respecter.

L’un des atouts les plus importants de CSL est sa réputation d’intégrité. C’est 
pourquoi il incombe à tous ses administrateurs, dirigeants et employés de 
maintenir un niveau d’intégrité et de crédibilité élevé vis-à-vis de sa clientèle, 
de son personnel, de ses partenaires d’affaires ainsi que de l’ensemble de la 
collectivité. Bien que les lois diffèrent d’un pays à l’autre, les questions liées 
à l’intégrité des affaires transcendent les frontières nationales.

LUTTE À LA CORRUPTION 
Le programme anti-corruption de CSL reflète les valeurs de l’entreprise et 
témoigne de son engagement à se conformer à des normes de comporte-
ment éthique élevées. Son guide anti-corruption énonce les politiques et 
procédures ciblées liées à des activités spécifiques qui présentent un risque 
élevé au plan de la conformité.

L’observation des politiques et procédures anti-corruption de CSL est obliga-
toire et incombe à chaque officier, employé et représentant de l’entreprise. 
Tout officier, directeur ou employé qui les enfreint s’expose à des mesures 
disciplinaires pouvant aller jusqu’au congédiement.

DÉNONCIATION
CSL encourage fortement ses employés, ses clients et le public à signaler 
tout comportement contraire à l’éthique de la part de quiconque travaille 
pour l’entreprise, ou toute infraction à une loi ou encore à une politique ou 
à un engagement de CSL.

CSL utilise EthicsPoint, un service tiers de signalement anonyme, afin que 
toute personne puisse signaler anonymement et facilement tout motif de 
préoccupation à cet égard. Tous les signalements effectués par le truche-
ment d’EthicsPoint sont traités en toute confidentialité et font l’objet d’une 
enquête et d’une intervention au besoin.

On peut effectuer un signalement anonyme et confidentiel en ligne ou par 
téléphone par l'entremise d’EthicsPoint.

OBSERVATION DES LOIS SUR LA CONCURRENCE
CSL observe rigoureusement les lois sur la concurrence de toutes les entités  
territoriales où elle exerce ses activités. Son programme d’observation des lois 
sur la concurrence ou anti-trust comporte des instructions et des directives 
à l’intention de tous les employés, membres du conseil d’administration et 
autres personnes à son emploi touchant le respect de ces lois dans chacun 
des pays où elle a des activités.

DROITS DE LA PERSONNE
CSL respecte rigoureusement les lois canadiennes et internationales sur les 
droits de la personne et reconnaît sa responsabilité d’adhérer aux principes 
s’y rapportant remove word énoncés dans la Charte internationale des droits 
de l’homme et dans la Déclaration relative aux principes et droits fondamentaux 
au travail de l’Organisation internationale du travail.

ÉTHIQUE

MARITIME ANTI-CORRUPTION  
NETWORK

CSL est membre du Maritime Anti-
Corruption Network (MACN), un 
réseau d'affaires mondial dont la 
mission est de faire la promotion 
d'une industrie maritime exempte 
de corruption qui permette le com-
merce équitable pour le bénéfice 
de l’ensemble de la société. Le 
chef des affaires juridiques et de la 
conformité de CSL siège au Comité 
de direction du MACN.

GUIDE ANTI-CORRUPTION

Le Guide anti-corruption de CSL, 
qui a été édité en 2013, énonce les 
politiques et procédures ciblées 
touchant des activités spécifiques 
qui présentent un risque élevé au 
plan de la conformité. Ces poli-
tiques et procédures concernent 
CSL et tous ses officiers, direc-
teurs et employés. CSL exige aussi 
que ses partenaires, agents et 
autres représentants se plient à 
ses normes éthiques. 
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Conformément à son Code de responsabilité d’entreprise, CSL s’efforce en 
tout temps : 

›› de respecter les droits de la personne dans le cadre de toutes ses  
activités dans tous les pays; 

›› d'offrir des conditions d’emploi équitables et concurrentielles; 

›› de promouvoir l’égalité d’accès à l’emploi;

›› de traiter ses employés équitablement et de respecter les lois et 
règlements applicables. 

NOS ENGAGEMENTS NOS PROGRÈS EN 2013 NOS AMBITIONS

Observer uniformément et rigou-
reusement les normes éthiques les 
plus élevées dans tous les aspects 
de nos activités.

Voir à ce que tous les employés et 
agents soient au fait des politiques, 
lois et exigences de comportement 
éthique et s’y conforment.

Tous les nouveaux fournisseurs font 
l’objet d’un examen minutieux en 
vertu du Programme anti-corrup-
tion de CSL; 90 % des fournisseurs 
existants y ont été soumis jusqu’à 
maintenant.

CSL a joint les rangs du Maritime 
Anti-Corruption Network (MACN).

CSL complétera l’examen de tous 
ses fournisseurs existants en vertu 
de son Programme anti-corruption.

Fournir une formation permanente 
à tous les employés sur la conduite 
éthique.

Établir un processus d’examen 
des impacts sur la durabilité, de la 
conduite éthique et du respect des 
droits de la personne dans toute 
notre chaîne d’approvisionnement.

« Nous avons complété le processus 

de vérification de plus de 90 % de nos 

fournisseurs dans le cadre de notre 

Programme anti-corruption. Ce taux 

de réponse exceptionnel de chacune 

de nos divisions d’exploitation 

et d’af faires témoigne de notre 

engagement ferme à favoriser des 

normes éthiques élevées au sein de 

la communauté des affaires. »

RISSALATH ADEBO
Analyste des méthodes  

administratives et de la comptabilité

Groupe CSL

EthicsPoint est un service de signalement tiers confidentiel 
offert à toute personne désireuse de signaler anonyme-
ment tout acte répréhensible se rapportant à CSL. 

Pour faire un signalement en ligne : 

www.cslships.com/ethicspoint
ou

pour faire un appel sans frais au Canada  
et aux États-Unis : 

866-384-4277

Consulter le site Web pour appeler de 
n’importe quel autre endroit
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CSL accorde une importance primordiale à la sécurité et au bien-être de ses 
employés et veille à leur offrir un milieu de travail inspirant et attentionné 
qui motive les gens, favorise la coopération, cultive l’innovation et produit 
des résultats exceptionnels. Durant les périodes économiques difficiles, il 
est très important de mettre en œuvre des conditions qui contribueront à 
attirer et à retenir le talent et aideront les employés à demeurer en poste et 
à s’épanouir.

CSL et l’industrie du transport maritime sont à un tournant en ce qui a trait 
aux enjeux de ressources humaines. Les tendances mondiales, comme le 
vieillissement et le déclin démographique, les conditions économiques 
instables, la rapidité des changements technologiques et l’évolution des 
exigences professionnelles forcent CSL à être à l’avant-garde de l’élaboration 
et de l’implantation de stratégies novatrices en vue de disposer du talent 
nécessaire pour assurer sa réussite commerciale future.

Dans la foulée de ces tendances mondiales et pour préparer sa croissance 
future, l’entreprise a révisé ses outils et programmes en vue de mieux cibler sa 
vision à long terme. Simultanément, elle cultive et fait valoir la riche tradition  
d’excellence, d’innovation et de service à la clientèle que ses employés main-
tiennent depuis plus d’un siècle.

INVESTIR DANS LES GENS
CSL accorde une grande importance à l’éducation et à la formation et encou-
rage ses employés à parfaire leurs compétences en profitant de sa Politique 
de formation et de perfectionnement des employés. En 2013, ses investisse-
ments à ce chapitre à l’échelle du monde ont représenté environ cinq pour 
cent du total de sa masse salariale.

Ces investissements permettent d’assurer la formation technique, la forma-
tion spécifique, la formation en leadership et l’acquisition des compétences 
essentielles. Ils aident les employés à acquérir et à améliorer les compétences 
dont ils ont besoin pour remplir à leur mieux leurs fonctions actuelles et à 
se préparer pour des responsabilités et/ou des postes futurs.

En 2013, CSL a amélioré son programme de formation et de perfectionne-
ment afin de favoriser davantage l’engagement des employés, la satisfaction 
professionnelle, l’efficience et l’innovation. Reconnaissant que les gens 
retiennent plus efficacement le savoir qu’ils acquièrent lorsqu’ils disposent 
d’une variété d’approches, l’entreprise a implanté le programme Connect-
Share-Learn, fondé sur un modèle 70/20/10. Ce programme s’appuie sur le 
principe qu’une combinaison d’apprentissage en cours d’emploi, d’accom-
pagnement et de mentorat ainsi que de formation dirigée par un instructeur 
représente le modèle d’apprentissage le plus favorable.

Dans le cadre d’un examen global de la gestion du talent et de la performance, 
CSL a également entrepris un exercice général de planification de carrière afin 
d’établir des plans de perfectionnement efficaces qui harmonisent davantage 
les aspirations professionnelles de chacun avec les besoins de l’entreprise. 
Elle a aussi déployé une nouvelle démarche à l’égard de son régime de primes 
annuelles, établissant le lien entre la contribution de l’employé, la réussite de 
CSL et la rémunération. CSL a aussi continué à faire l’analyse comparative 
 de la compétitivité de la rémunération et des programmes d’avantages afin 
de préserver son statut d’employeur de choix.

MILIEU DE TRAVAIL POSITIF

FORMATION PERMANENTE  
DES MARINS 

Orientation et formation des élèves-officiers

Total Team Training (T3)

Santé et sécurité professionnelles maritimes

Gestion de la dimension humaine et  
du leadership

Formation en recherche et sauvetage en  
espaces clos

Enquête sur la gestion des risques et  
les incidents

Formation des officiers sur la sécurité  
des navires

Formation et intervention sur les urgences  
Seatac

Cours de l’Institut de formation des marins

Formation de chef cuisinier

Formation spécialisée sur les technologies  
et systèmes nouveaux

Formation sur les systèmes électroniques  
d’affichage de graphiques et d’information

Formation sur simulateur en pilotage  
et manœuvres

Secourisme avancé

Formation en électrotechnique pour les  
officiers et matelots

Formation de représentants en santé  
et sécurité

Travail dans les hauteurs

Automatisation et commande

DU TOTAL DE LA 
MASSE SALARIALE 
INVESTI DANS LA 
FORMATION ET LE 
PERFECTIONNEMENT.

5 %
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NOS VALEURS
CSL comprend que, pour assurer pleinement l’atteinte de ses objectifs, ses 
employés doivent être informés et mis à contribution et se sentir en lien avec 
ses valeurs. En 2013, l’entreprise a lancé un dialogue à l’échelle de toutes 
ses entités afin de définir ces valeurs. Durant cet exercice, les employés ont 
énoncé les principes et la philosophie qui sous-tendent la manière dont les 
décisions sont prises, les affaires sont menées et les gens se comportent. Il en 
est ressorti cinq valeurs centrales qui reflètent la manière dont les employés 
de CSL se définissent eux-mêmes et ce à quoi ils aspirent.

Ces séances de dialogue ont démontré que, malgré leurs différences aux 
plans de la culture, de la géographie, de la langue et des postes occupés, les 
employés de CSL étaient guidés par des valeurs communes. 

›› Nous nous soucions des personnes et de leur sécurité. Nous avons 
à cœur l’environnement et les collectivités où nous sommes présents.  
Nous tenons à agir correctement.

›› Nous nous faisons un point d’honneur de dépasser les attentes de 
nos clients et partenaires. Nous sommes fiers de cultiver le travail 
d’équipe et de tisser des relations à long terme.

›› Nous envisageons les défis comme des possibilités et nous sommes 
animés d’un désir constant d’améliorer notre service à la clientèle. Nous 
sommes imaginatifs et innovateurs et nous recherchons de nouvelles 
idées en vue de produire des solutions rationnelles à valeur ajoutée. 

›› Nous visons l’excellence et recherchons la qualité dans tout ce que 
nous faisons. Nous nous tenons mutuellement responsables de  
l’observation des normes éthiques et professionnelles les plus élevées.

›› Nous nous conduisons de manière intègre et honnête. Nous  
respectons nos engagements.

NOS ENGAGEMENTS NOS PROGRÈS EN 2013 NOS AMBITIONS

Créer un cadre de travail sûr, bien-
veillant et inspirant qui favorise la 
diversité et la souplesse.

Attirer, choisir, former et retenir les 
gens ayant les compétences vou-
lues.

Favoriser la satisfaction des 
employés pour rehausser la pro-
ductivité et l’expérience client.

Améliorer les possibilités de perfec-
tionnement et de croissance pour 
les employés et leur permettre de 
prendre en main leur cheminement 
de carrière.

Améliorer les communications avec 
les employés.

Les RH ont été restructurées selon la 
vision à long terme de CSL.

Les employés et équipages ont suivi 
des cours de formation et de perfec-
tionnement.

Nos valeurs ont été définies et diffu-
sées lors d’un exercice général.

Le programme Connect-Share-Learn 
a été lancé pour favoriser le dévelop-
pement de carrière.

Un nouveau régime de primes 
annuelles met en lien la performance 
de l’employé et sa rémunération.

Un nouveau processus de planifica-
tion de carrière a été instauré.

Élaborer des plans de relève et de 
carrière complets à tous les paliers.

Améliorer les programmes d’accueil  
et de mentorat.

Élargir les possibilités d’apprentis-
sage et de perfectionnement ciblés.

Intégrer partout les valeurs de CSL.

Mener des sondages réguliers et des 
séances de discussions ouvertes.

Améliorer les communications 
entre les employés à terre et en 
mer pour favoriser la collaboration.

Analyser les programmes de rému-
nération et d’avantages.

« Travailler durant six mois à la 

construction de nos nouveaux 

navires de la Classe Trillium a été 

une occasion extraordinaire de 

perfectionnement croisé et a enrichi 

de manière exceptionnelle ma 

capacité de servir notre clientèle. 

Comprendre le fonctionnement 

interne de nos autodéchargeurs 

de pointe me permet d’être plus 

rigoureuse et créative lorsque je 

propose des solutions de transport 

et de manutention personnalisées. »

STEPHANEE LEGAULT
Représentante en marketing  
et relations avec la clientèle

Canada Steamship Lines
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Redonner aux diverses collectivités où elle est présente fait partie de la phi-
losophie et de la culture d’entreprise de CSL. CSL et ses employés sont 
soucieux d’enrichir les gens, d’améliorer le milieu naturel et d’adhérer à des 
causes qui contribuent à changer le monde. 

La démarche de CSL en tant que bon citoyen reflète le caractère diversifié de 
ses intérêts et repose sur trois piliers distincts : l’éducation, l’environnement 
et les affaires sociales – ce qui comprend les arts et la culture, les services 
à la communauté ainsi que la santé et les services sociaux. Chaque année, 
l’entreprise verse à des organisations caritatives environ un pour cent de 
son bénéfice net avant les postes extraordinaires. 

Dans le domaine de l’éducation, CSL finance des programmes de bourses à 
un certain nombre d’établissements d’enseignement, dont la Massachusetts  
Maritime Academy, la Maine Maritime Academy, l’Institut Maritime du Québec,  
le BC Institute of Technology, le Georgian College et le Marine Institute de 
l’Université Memorial. Les candidats à ces bourses sont évalués et choisis  
en fonction de critères établis par CSL en collaboration avec chaque  
établissement.

L’environnement est un élément clé des initiatives de philanthropie de CSL. 
Mentionnons à ce titre le nettoyage annuel du littoral, mené par ses employés 
dans le cadre de la campagne mondiale de l’organisme Ocean Conservancy. 
CSL contribue en outre de manière importante aux programmes de recherche 
du WWF visant à favoriser la biodiversité et à protéger les espèces en péril, 
les habitats et les écosystèmes naturels. 

CSL soutient par ailleurs énergiquement les programmes de services com-
munautaires comme la Mission to Seafarers, la Croix-Rouge, la Mission Old 
Brewery et Jeunes entreprises. Elle appuie aussi une multitude d’autres 
causes sociales partout dans le monde, y compris les secours d’urgence.

 En 2013, CSL a versé respectivement 10 000 $ pour les opérations de secours 
et de relèvement ayant suivi le typhon Haiyan, aux Philippines, et le déraille-
ment et l’énorme explosion qui ont touché la municipalité de Lac-Mégantic, 
au Québec.

Les activités philanthropiques de CSL sont dirigées par un Comité des dons, 
qui établit le budget annuel et évalue les demandes de dons en fonction  
de critères précis. Une partie de ce budget est mise de côté chaque année 
pour soutenir un programme de jumelage de dons et de parrainage par 
les employés, dans le cadre duquel l’entreprise encourage les activités de 
bienfaisance des employés en égalant leurs dons à des établissements  
d’enseignement jusqu’à concurrence de 1 000 $ CA et en soutenant d’autres 
initiatives de financement jusqu’à concurrence de 250 $ CA

KEEP ON STEAMIN	
Pour souligner ses cent années d’activités, CSL a lancé le défi Keep on Steamin  
à l’échelle mondiale, une campagne de financement ayant pour but d’enri-
chir les vies des jeunes gens. 

En 2013, outre son programme annuel de dons, CSL a versé 100 000 $ – 
1000 $ pour chaque année d’existence – de financement jumelé aux sommes 
recueillies par les employés et équipages au profit d’organisations, de causes 
et d’initiatives favorisant l’avancement, l’éducation et le bien-être des jeunes. 

ENGAGEMENT AUPRÈS DES COLLECTIVITÉS 

CÉRÉMONIE DE BÉNÉDICTION 

À l’occasion de son premier charge-
ment, aux quais de la société Orca 
Sand and Gravel, à Port McNeill, 
C.-B., le Rt. Hon. Paul E. Martin a 
été béni par les Premières nations 
Kwakiutl et Namgis lors d’une céré-
monie traditionnelle sur le pont avant 
du navire. Étaient présents un petit 
groupe de membres de la commu-
nauté et des représentants de Polaris 
et de CSL.

LE MINIATURE CSL WHYALLA

Des employés de CSL Australia ont 
construit et exposé un modèle réduit 
du CSL Whyalla, au grand plaisir de 
la communauté éponyme du navire.

ROULER POUR COMBATTRE  
LA SP

L’équipe cycliste Keep on Steamin 
a parcouru plus de 175 km en deux 
jours, à la mi-août, pour recueillir des 
fonds pour la Société de la sclérose en 
plaques. L’équipe a amassé 11 280 $ et 
chaque participant de CSL a reçu un 
don de 250 $ de l’entreprise dans le 
cadre du Programme de parrainage 
des employés.
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Au cours de l’année, les employés de CSL ont recueilli 20 000 $ en organi-
sant divers événements de bienfaisance sous la bannière Keep on Steamin, 
dont des tournois de quilles et de poker, des ventes sur le thème des fêtes, 
des soirées de bingo et de quiz, et des collectes de nourriture. Si l’on inclut 
les fonds de jumelage de CSL, le total des sommes recueillies grâce aux 
initiatives des employés s’élève à 60 000 $. Les 40 000 $ restants ont été 
versés à des organismes de bienfaisance qui soutiennent des causes liées 
à l’épanouissement des jeunes en Afrique, en Indonésie et au Canada. Ces 
organismes comprennent Jeunesse Canada Monde, Plan Canada – Indonésie 
et Sierra Leone, l’Aide à l’enfance et l’Initiative d’éducation autochtone Martin.

ORGANISATIONS BÉNÉFICIAIRES DE KEEP ON STEAMIN 
›› Cadets de l’Aviation

›› Ardoch Youth Foundation, qui soutient les enfants et les jeunes gens 
défavorisés

›› Beverly Bootstraps Food Pantry

›› Boston Children’s Hospital

›› Jeunesse Canada Monde

›› Community Giving Tree

›› Programme Fairbridge pour les personnes marginalisées et désengagées

›› Fondation Jasmin Roy, vouée à la lutte à l’intimidation

›› GMA Foundation, vouée à améliorer la vie aux Philippines

›› Initiative d’éducation autochtone Martin 

›› Northeast Health Link

›› Plan Canada – Sierra Leone et Indonésie

›› Salem High School Band

›› Aide à l’enfance

›› Shack Youth Services

›› Undercurrent Youth Center

›› Whyalla Football Club

NOS ENGAGEMENTS NOS PROGRÈS EN 2013 NOS AMBITIONS

Déterminer et soutenir les causes 
visant à enrichir des vies, à amélio-
rer notre environnement et à créer 
des occasions d’épanouissement 
pour les collectivités.

Remettre environ un pour cent du 
bénéfice net avant éléments extra-
ordinaires à des organismes de 
bienfaisance.

En 2013, CSL a dépassé l’objectif de 
dons d' un pour cent du bénéfice net 
avant éléments extraordinaires.

Dans le cadre du défi Keep on  
Steamin, CSL et ses employés ont 
recueilli et donné 100 000 $ pour 
des causes liées à la jeunesse  
partout dans le monde.

Augmenter la participation des 
employés à des initiatives de 
bénévolat et d’engagement com-
munautaire.

Éduquer les employés sur l’impact des 
initiatives de philanthropie de CSL.

Remis en dons pour des causes 
d’appui à la jeunesse dans le 
cadre de Keep on Steamin.

SENSIBILISATION À 
L’ENVIRONNEMENT MARIN 

Un don de CSL Americas permettra à 
l’organisme Salem Sound Coastwatch 
d’embaucher un éducateur en environ-
nement marin pour élaborer et diriger 
un programme de sensibilisation à  
l’environnement marin. Ce programme 
a pour objet de travailler auprès des 
écoles et des groupes de jeunes de la 
région pour leur enseigner à gérer les 
espèces envahissantes, à comparer 
la qualité des échantillons d’eau dans 
le temps, à identifier les animaux des 
zones côtières et leurs comportements 
migratoires, ainsi qu’à reconnaître les 
espèces marines et leur habitat.

$
100 000
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Les clients sont en quête de valeur et de souplesse dans une démarche 
adaptée à leurs spécifications. CSL a mis au point une stratégie d’affaires 
réactive et accessible qui répond à leurs besoins tout en construisant des 
navires qui assurent souplesse et économies d’échelle.

De l’expérience, une technologie éprouvée, de l’innovation et un souci d’agir 
de manière éthique, sécuritaire et écologique : voilà les éléments essentiels 
de la stratégie de service à la clientèle de CSL, qui désire donner aux clients 
une avance sur la concurrence en créant des partenariats à long terme ayant 
une valeur ajoutée.

DÉPASSER LES ATTENTES
CSL s’efforce d’offrir un large éventail d’options de navires et de solutions 
rationnelles qui assureront la fiabilité et la productivité de ses opérations de 
transport et de transbordement. La durabilité de ses activités repose sur une 
compréhension des besoins de la clientèle et sur sa capacité de combler ses 
attentes. Dans les cas opportuns, l’entreprise accueille avec enthousiasme 
la possibilité de s’associer avec des clients pour élaborer avec eux des indi-
cateurs de rendement clés adaptés à leurs exigences.

POUR UN TRANSPORT MARITIME DURABLE ET CONCURRENTIEL
CSL veille activement à former des partenariats et des alliances afin de 
favoriser un cadre stratégique et réglementaire rationnel pour le transport 
maritime. L’entreprise est un défenseur de premier plan de l’industrie du 
transport maritime à courte distance ainsi qu’un membre actif de la Maritime  
Industrial Transportation Alliance, une coalition ayant pour vocation de  
promouvoir un transport maritime sûr, durable et concurrentiel.

AMÉLIORER LE SERVICE PAR LA TECHNOLOGIE
Source constante d’inspiration, les clients sont le moteur du programme de 
renouvellement de la flotte de CSL, qui a jusqu’à maintenant permis la livraison  
de sept des autodéchargeurs les plus avancés au monde. Équipés pour 
répondre aux besoins commerciaux en constante évolution et aux normes 
environnementales élevées des clients, les navires de la Classe Trillium sont 
dotés de la technologie la plus perfectionnée disponible en matière de trans-
port et de manutention de vrac.

LA MEILLEURE VALEUR POUR LES CLIENTS

NOS ENGAGEMENTS NOS PROGRÈS EN 2013 NOS AMBITIONS

Maintenir les normes de sécurité, 
de conduite éthique et de durabilité 
les plus élevées.

Être à l’affût des besoins de la clien-
tèle et maintenir un dialogue ouvert.

Dépasser les attentes en créant de 
la valeur par l’efficience, l’innovation 
et l’amélioration continue.

Positionner les clients pour l’avenir 
par des initiatives de défense et des 
partenariats.

Les navires de la Classe Trillium 
assureront une performance excep-
tionnelle tout en réduisant les 
impacts.

CSL a maintenu un dialogue  
permanent avec ses clients afin de 
comprendre leurs attentes.

CSL a mené des initiatives pour que 
l’industrie maritime puisse répondre 
aux besoins des clients dans un cadre 
réglementaire en évolution.

Améliorer constamment le rende-
ment d’exploitation et concevoir 
une offre adaptée à la clientèle.

Élaborer des indicateurs de rende-
ment clés selon les exigences des 
clients.

Poursuivre les partenariats avec 
les clients et d’autres partenaires 
afin de promouvoir un cadre stra-
tégique et réglementaire rationnel.

DÉCHARGEMENT « À L’AVEUGLE »  
SUR LA  CÔTE OUEST

La réglementation environnemen-
tale sur la côte du Pacifique fait que 
les clients producteurs de gypse de 
CSL sont désormais servis par des 
navires de la Classe Trillium dotés de 
flèches de déchargement beaucoup 
plus longues. Les navires font ainsi 
leur déchargement dans des condi-
tions « aveugles », où on ne peut voir 
le transfert du produit dans la trémie. 
Pour respecter les limites d’émis-
sions de poussières, il a été nécessaire 
d’installer des détecteurs de débit et 
des dispositifs de mesure du niveau 
des trémies. Après d’importantes 
recherches, CSL a recommandé des 
solutions à ses clients.

Pendant que les clients implantent ses 
recommandations, CSL met en place 
sa nouvelle technologie sur ses navires. 
On perfectionne les systèmes d’appli-
cation d’agents tensio-actifs, d’eau et 
de brouillard pour prévenir la disper-
sion des poussières.

L’amélioration des systèmes de manu-
tention des marchandises à bord et à 
terre contribuera à leur acceptation 
réglementaire et publique, ce qui pré-
servera le rôle futur de CSL dans la 
chaîne d’approvisionnement du gypse.



ANNEXE

Le CSL Rhine naviguant dans le secteur du pont de Grenland, à Rafnes, en Norvège.
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ALLIANCE VERTE : RÉSULTATS DE 2013

CANADA STEAMSHIP LINES 

INDICATEUR NIVEAU MESURES ENTREPRISES POUR ATTEINDRE CE NIVEAU

1. �Espèces aquatiques  
envahissantes

5 CSL s’est associée à la Great Ships Initiative pour instaurer un 
programme d’essai de systèmes de filtration afin de contrer la pré-
sence d’espèces aquatiques envahissantes dans les Grands Lacs.

Elle a fait une inspection annuelle et programmé le nettoyage des 
citernes de ballast par lequel les sédiments sont détruits à terre.

2. �Émissions de polluants 
atmosphériques SOX et 
particules

5 CSL a recouru à une technologie reconnue et compatible pour 
échantillonner les émissions de particules liées à tous les types 
de moteur de sa flotte et a validé les facteurs d’émissions de son 
inventaire.

CSL utilise un carburant qui contient en moyenne moins de 1 % 
de soufre.

3. ��Émissions de polluants 
atmosphériques NOX

4 CSL a effectué ses échantillonnages et son inventaire de NOX 
annuels. 

Elle a aussi recouru à une technologie de réduction des NOX (Ecos-
pec) sur le Spruceglen; il en est résulté une baisse de 15 % des 
émissions de NOX en-dessous des limites permises.

4. Gaz à effet de serre (GES) 5 CSL a enregistré une réduction de 1,56 % de ses émissions de 
GES par tonne-kilomètre entre 2000 et 2013.

5. Résidus de marchandises 4 CSL poursuit l’implantation de pratiques et d’un plan de formation 
à l’échelle de la flotte afin d’améliorer l’exactitude de son inven-
taire de résidus de marchandises.

Les navires de la Classe Trillium sont équipés d’un appareil  de 
traitement des eaux usées adapté à leur configuration.

6. Eaux huileuses 4 CSL s’est dotée d’une politique de modernisation pour les sépa-
rateurs d’eaux huileuses et les dispositifs de commande et de 
vérification connexes.

7. Gestion des déchets 5 CSL a élaboré et mis en œuvre une stratégie de gestion des déchets 
en vue de réduire les déchets et les rejets en mer ainsi que pour 
accroître le recyclage.

CSL a fait preuve d’amélioration continue en atteignant les objectifs  
énoncés dans cette stratégie.
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CSL AMERICAS 

INDICATEUR NIVEAU MESURES ENTREPRISES POUR ATTEINDRE CE NIVEAU

1. �Espèces aquatiques  
envahissantes

2 CSL a organisé une formation spéciale pour tous les capitaines 
sur les changements et les nouvelles exigences environnemen-
tales en vue d’assurer la conformité.

Le CSL Argosy a participé à une étude sur les eaux de ballast 
de concert avec le Smithsonian Environmental Research Center 
dans le cadre d’une collecte de données pour la Garde côtière 
des É.-U. 

CSL a répondu à la plupart des critères de certification du niveau 
3, mais n’a pas effectué l’échange d’eau de ballast non obliga-
toire, ce qui l’a empêchée d’atteindre ce niveau.

2. �Émissions de polluants 
atmosphériques SOX et 
particules

3 CSL recourt à l’intégralité du ShipIt Data System pour documen-
ter sa consommation d’hydrocarbures et d’autres produits non 
durables par navire.

Tous les navires de la flotte se sont conformés à l’exigence d’uti-
liser un carburant d’une teneur en soufre de 0,5 % lorsqu’ils 
sont dans un port.

3. ��Émissions de polluants 
atmosphériques NOX

3
CSL a fait des échantillonnages d’émissions de NOX.

4. Gaz à effet de serre (GES) 2 CSL a complété son inventaire annuel d’émissions de GES.

5. Résidus de marchandises S.O. S.O.

6. Eaux huileuses 2 Les exigences réglementaires et les procédures particulières 
de gestion des déchets d’hydrocarbures sont énoncées à la 
section 12 des Procédures de sécurité et d’environnement, à 
bord de tous les navires.

CSL a mené des vérifications annuelles pour tous les arran-
gements sur les eaux huileuses, en a vérifié la conformité, a 
examiné les registres de calibrage et a inspecté l’équipement 
de prévention de la pollution.

7. Gestion des déchets 1 CSL se conforme aux exigences réglementaires en vigueur.
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PERFORMANCE ENVIRONNEMENTALE EN 2013

BUTS DIVISIONS OBJECTIFS POUR 2013 ÉTAT

RÉDUIRE LA 
POLLUTION 
ATMOSPHÉRIQUE

CSL CANADA Réduire les GES de 3 % (grammes par tonne-mille) Presque atteint : -2,78 %

Réduire teneur en soufre des hydrocarbures à une moyenne de 1,15 % Atteint : -0,87 %.

CSL AMERICAS Réduire les GES de 2,5 % (grammes par tonne-mille)
Partiellement atteint : 
bruts +0,7 %/GES -10 % 

Remplacer 70 % des systèmes de réfrigération au Fréon 22 Atteint : 72 % remplacés

CSL AUSTRALIA Réduire les GES de 0,5 % (grammes par tonne-mille) Atteint : 2,8 %

Abaisser de 1 % la consommation de soutes Atteint : -3,4 % 

CSL EUROPE Compléter la collecte des données d’empreinte Atteint 

Appliquer et évaluer l’unité de rendement des moteurs Dr. Diesel Atteint 

CSL ASIA Réduire les GES de 1,5  % Atteint : -1,6 % 

RÉDUIRE NOTRE  
IMPACT SUR LA 
BIODIVERSITÉ

CSL CANADA Voir à contrer la migration d’espèces par les eaux de ballast Atteint 

Établir plan de mise à contribution des employés en environnement Atteint 

RÉDUIRE LA 
POLLUTION 
MARINE

TOUTES LES 
DIVISIONS

Aucun incident de déversement majeur Non atteint 

CSL CANADA Remplacer produits chimiques de moteurs par produits plus verts Sur trois navires

Nouvelle stratégie de réduction des résidus de marchandises  Projet reporté

CSL AMERICAS Réduire la consommation d’huile de lubrification de 0,5 % Projet reporté 

CSL AUSTRALIA Limiter l’impact des produits rejetés dans le milieu marin Atteint 

Aucun rejet d’hydrocarbures de l’huile hydraulique côté pont Atteint 

CSL EUROPE Examiner les données et établir des objectifs pour réduire  
l’impact dans le 1er trimestre Atteint 

Étudier le remplacement des séparateurs et moniteurs d’eaux 
huileuses désuets

Modifié : règlement  
d’exploitation régional

CSL ASIA Faire exercice d’intervention en cas de déversement d’hydrocarbures Atteint 

RÉDUIRE LA 
PRODUCTION 
DE DÉCHETS

CSL CANADA Augmenter le recyclage de 5 % Atteint : +23 %

Réduire les résidus d’hydrocarbures de 2 % Atteint : -6,2 %

CSL AMERICAS Enquêter sur les pratiques d’élimination des déchets; explorer 
des solutions écologiques

Mis en branle 

CSL AUSTRALIA Augmenter de 2 % le recyclage des résidus d’hydrocarbures Atteint 

Réduire les déchets de plastique liés à l’eau embouteillée Atteint : -7 %

Accroître le rendement énergétique de l’éclairage Atteint 

Implanter un programme de recyclage du papier, du plastique 
et des cartouches d’encre

Partiellement atteint 

Améliorer le triage des déchets à bord des navires Atteint 

CSL ASIA Améliorer la tenue des dossiers sur les flux de déchets Atteint 

Mettre en œuvre un plan d’élimination des déchets Atteint 

Réduire de 25 % les eaux usées Presque atteint : -20 %

SYSTÈME 
DE GESTION 
ENVIRONNE-
MENTALE

CSL CANADA Garder sa position de tête pour les indicateurs de l’Alliance verte  Atteint : 4,57/5

CSL AMERICAS Obtenir deux passeports verts en 2013 Atteint 

Niveau 2 pour au moins deux indicateurs de l’Alliance verte Atteint 

CSL EUROPE Examiner les données de 2012-2013 et établir des objectifs pour 
les navires et les bureaux au cours du 1er trimestre

Atteint 

CSL ASIA Mettre en œuvre une gestion environnementale à vérifier Atteint 

Élargir le comité de l’environnement à CSL Asia et V.Ships Asia Atteint 

Former le personnel avant qu’il ne joigne la plateforme Atteint
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EMPREINTE ENVIRONNEMENTALE EN 2013

ACTIVITÉS EN MER (NAVIRES)

CSL CANADA AMERICAS ASIA AUSTRALIA EUROPE

ÉNERGIE

Mazout (tonnes) 62 554 46 570 S.O. 40 039 12 271

Diesel (tonnes) 14 696 3 498 865 5 449 4 867

AIR

CO2-éq – brutes 
(voyages sur lest compris,  
en g/tonne-mille)

21,28 16,41 S.O. 135 763* 25,88

CO2-éq – nettes 
(voyages sur lest non compris,  
en g/tonne-mille)

12,20 8,86 S.O. Non calculé 10,17

Teneur moyenne en soufre (%) 0,87 1,38 <0,1 2,58 <1**

HFC (kg) 533 483 12 986,93 153

DÉCHETS

Résidus de marchandises (m3) 771,6 214,5 S.O. 494,4 30,85

Ordures (m3) 3 233,7 507,5 65,7 1 302 1 204

Résidus d’hydrocarbures (m3) 2 173,8 399 S.O. 860,2 996,7

EAU

Déversements 
d’hydrocarbures importants  
(>100 l)

1  1 0 0 1  

ACTIVITÉS À TERRE (BUREAUX)

CSL CANADA AMERICAS ASIA AUSTRALIA EUROPE

ÉNERGIE

Électricité (kWh) 998 380 193 439 15 747 66 260 42 071

PAPIER

Consommation de papier (kg) 4 337 2 100 125 1 128 304

Papier recyclé (kg) 37 564 1 769 62 745 140

* Total, CO2e; méthode tonne-mille non appliquée. 

** Majorité des opérations de navire à l’intérieur de la ZCE de l’UE; dans les ports, on ne doit utiliser que du gasoil marin.

S.O. = sans objet
HFC = hydrofluorocarbures
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OBJECTIFS ENVIRONNEMENTAUX POUR 2014
BUTS DIVISIONS OBJECTIFS POUR 2014 

RÉDUIRE LA 
POLLUTION 
ATMOSPHÉRIQUE

CSL CANADA Réduire les GES de 6 % (grammes par tonne-mille) par rapport à 2013

Réduire la teneur en soufre des hydrocarbures à une moyenne de 0,9 %  

CSL AMERICAS Réduire les GES de 2 % (grammes par tonne-mille) par rapport à 2013

Remplacer tous les systèmes de réfrigération au Fréon 22 par des produits écologiques

Préparer l’installation d’un épurateur sur un navire de CSL Americas en 2015

CSL AUSTRALIA Réduire les GES de 0,5 % (grammes par tonne-mille) par rapport à 2013

Réduire la consommation d’hydrocarbures de 1 % par rapport à 2013

Compléter la formation d’un chef mécanicien principal en vérification énergétique à bord

Réaliser trois vérifications énergétiques à bord de navires

CSL EUROPE Réduire les GES de 0,5 % (grammes par tonne-mille) par rapport à 2013

Réduire la consommation d’hydrocarbures de 1 % par rapport à 2013

CSL ASIA Réduire les GES de 1,5 %. Nettoyer les réservoirs d'entreposage et de service d'hydrocarbures

Ajouter des filtres dans système de transfert

Poursuivre le système de gestion environnementale. Installer des luminaires à DEL 

RÉDUIRE NOTRE  
IMPACT SUR LA 
BIODIVERSITÉ

CSL CANADA Étudier des solutions pour contrer le risque de transfert d’espèces par les eaux de ballast

Établir un plan d’action en faveur de l’engagement environnemental des employés 

CSL AMERICAS Installer un système de traitement des eaux de ballast sur le Sheila Ann

CSL EUROPE Installer un système de traitement des eaux de ballast sur le CSL Clyde 

RÉDUIRE LA 
POLLUTION 
MARINE

TOUTES LES 
DIVISIONS

Atteindre l'objectif de zéro déversement majeur d’hydrocarbures

CSL CANADA Remplacer les produits chimiques par des produits plus verts sur 25 % de la flotte

Concevoir une stratégie afin de réduire la production de résidus de marchandises sèches

CSL AMERICAS Réduire la consommation d’huile de lubrification de 0,5 % avec un système Alpha Lube

CSL AUSTRALIA Élaborer un plan pour réduire le rejet de résidus de marchandises dans l’environnement

CSL ASIA Effectuer un exercice d’intervention en cas de déversement d’hydrocarbures

Réduire la production de résidus et éviter les déversements en mer

CSL EUROPE Continuer les procédures de transfert d’hydrocarbures et la gestion des risques

Réduire de 5 % les eaux mazouteuses par des récupérateurs d’hydrocarbures à bande

RÉDUIRE LA 
PRODUCTION 
DE DÉCHETS

CSL CANADA Réduire de 2 % la production de déchets des navires et augmenter le recyclage de 5 %

Réduire de 10 % la production de résidus d’hydrocarbures par rapport à 2013

CSL AUSTRALIA Réduire de 2,5 % la production de résidus d’hydrocarbures par rapport à 2013

CSL EUROPE Réduire les ordures de 5 % par l’installation d’un compacteur sur un navire

CSL ASIA Mettre en œuvre et améliorer le nouveau plan d’élimination des ordures

SYSTÈME 
DE GESTION 
ENVIRONNE-
MENTALE

CSL CANADA Maintenir sa position de tête pour tous les indicateurs du programme de l’Alliance verte

CSL AMERICAS Obtenir la certification ISO 14001avant la fin de 2014

Atteindre le niveau 2 de l’Alliance verte et compléter la vérification externe

CSL AUSTRALIA Créer un poste de gestionnaire de l’environnement au sein de la division

Entreprendre la préplanification de l’application des pratiques de l’Alliance verte d’ici 2016

Entreprendre la préplanification de la mise en œuvre du système ISO 14001 d’ici 2016

CSL EUROPE Entreprendre la préplanification de l’application des pratiques de l’Alliance verte d’ici 2016

Entreprendre la préplanification de la mise en œuvre du système ISO 14001 d’ici 2016

CSL ASIA Entreprendre la préplanification de l’application des pratiques de l’Alliance verte d’ici 2016

Entreprendre la préplanification de la mise en œuvre du système ISO 14001 d’ici 2016



Le CSL Whyalla effectue un transbordement 
au large de la côte méridionale de l’Australie.



GROUPE CSL

Le Groupe CSL Inc. (« CSL ») de Montréal, au Canada, est un fournisseur mondial de premier 
plan de services maritimes de manutention et de livraison de vrac solide. Par l'entremise de ses 
grandes divisions d’exploitation, Canada Steamship Lines, CSL Americas, CSL Australia, CSL Asia 
et CSL Europe, CSL détient et exploite une flotte hautement diversifiée de navires autodéchar-
geurs spécialisés, de navires transbordeurs océaniques et de vraquiers de petit tonnage, et livre 
annuellement plus de 76 millions de tonnes de marchandises à des clients industriels. L’histoire 
de CSL remonte à 1845.

www.cslships.com
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